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Chemins k Cblonbafion bans le ^as-Canah,

POUR L'ANNEK 1861.

Bureau de l'Inspecteur de» Agences,

A l'Hon. P. M. Vankoughnet, St. Hyacinthe, 1er mars 1861.

Commissaire des Terres de la Couronne,
etc., etc., etc., Québec.

Monsieur,—En commençant ce rapport, permettez-moi de donner un souvenir à la

mémoire de celui dont nous dépiorons la perte, feu Thomas Boutillier, inspecteur dea

agences des terres de la couronne pour le Bas-Canada. Les services éminents que ce

regretté citoyen a rendu à la cause de la colonisation m'en fout un devoir.

Les efforts dt cet homme de bien ont constamment eu pour but d'encourager rétablis-

sement des enfants du pays sur le sol natal, et, je dois ce témoignage h sa mémoire ; c'sst

dans l'exécution des difficiles devoirs de sa charge que se sont développés de plus en plus

les germes de la maladie qui l'a conduit au tombeau et privé ainsi la cause de la colonisation

d'un de ses amis les plus dévoués.

Chargé temporairement de la surveillance des travaux de colonisation dans le Bas-

Canada, j'ai l'honneur de vous faire le rapport qui suit sur ceux qui ont été exécutés

pendant l'année 1861.

L'étendue des chemins ouverts en 1861, sous la direction de ce bureau, est de 176

milles et 6} arpents.

Sur cette étendue, 94 milles 27 è arpents, ainsi que 16 milles et 22 è argents ouverts

î'utérieurement, ont été parachevés, formant un total de 110 railles 22 arpents de chemin

complétés en 1861.

Il a été construit des ponts dont le pavage réuni mesu" 5438 pieds, et aussi 7 milles

et 10 arrients de pontago sur terre, (causeways.)

Outre les travaux qui précèdent, 15 milles et 12 arpents d'anciens chemins ont été

réparés.

La somme qui a été employée en 1861 pour ces divers travaux est de $42,733.06.

Le coût des chemins, y compris les ponts et les pontages, déduction faite des sommes

dépensées pour réparations d'anciens chemins, ainsi que des balances restées dans les mains

des conducteurs de travaux, a été, terme moyen, d'à pcu près 0212 par mille.

Si nous considérons les travaux qui ont été faits sous la direction de ce bureau, depuis

son établissement, nous trouvons que l'étendue de chemins ouycrts, depuis 1854, est comme

suit :

—

En 1854 342J milles.

1855 242 "

1856 179 "

1867 2761 "

1858 IIOJ "

1859 133i "

1860 174J "

1861 176i «

1634} milles ou

344Î lieues.

Le montant qui a été payé aux cooduoteurs ûe travau» pour l'ouverture de ces 16341
• >>;n<.o <!/. ^V'>'<<!n nUeicantinn faUo rioe Vial»r..i>'>. rostiinf t>nCK(\r(t datlM IflUrB maîUS. «St dcfiii*..t- .ïT •'ïïT.Mjst;^ tî VTl'Sfrr-^» «-..•. - - .—ww^ — - - . -. -

JI372,690.
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Si de ce dernier montant nous déduisonB le prix d'un certain nombre de ponts consi-

dérables, construits à part des chemins et qui ont coûté des sommes s'élevant ensemble à

celle de $19,198, il reste une balance de $353,492, qui a été dépensée pour l'ouverture des

chemins do colonisation, y compris les ponts ordinaires.

L« coût de ces 1634 J milles de chemin a été, terme mojcn, d'à peu près §216 par mille.

Si nous jetons un coup-d'œil r'^trospectif sur les huit années qui viennent de s'écouler,

l'on sera étonné de voir les progrès immenses qu'à fait la colonisation de nos terres par

fcuitc de l'ouverture des chemins dans les townships. Aux efforts du gouvernement sont

venus se joindre les cfforta individuels, et les colons eux-mêmes n'ont pas hésité à s'imposer

des sacrifices pour faciliter davantage l'ouverture des chemins. Dès le commencement, l'on a

vu non seulement les laïques, mais plusieurs membres du clergé, conduire les colons dansloury

premiers travaux, sans vouloir exiger aucune rémunération pour leurs efforts et leur travail

Cet exemple a été salutaire en faisant comprendre davantage combien était importantH

l'œuvre de la colonisation de nos terres pour les enfanta du pays, puisque l'on se sacrifiait

dans le seul but de se rendre utile à ses compatriotes.

Aussi, les colons s'empressèrent-ils de s'établir en grand nombre aux bords des chemins

nouvellement ouverts, devançant quelque fois de plusieurs milles les travailleurs et s'éta-

blissant au milieu de la forêt, dans l'espérance de voir les travaux se continuer jusqu'à

leurs établissements.

Depuis quelques années l'on s'est tellement convaincu de la valeur réelle des terres

des townships, que l'on a vu grand nombre de cultivateurs des anciennes paroisses qui

vivaient dans l'aisance, vendre leurs propriété pour aller cultiver les nouvelles terres, tan-

dis qu'autrefois le pauvre homme, seul, consacrait ses efforts au pénible travail du défriche-

ment.

Si des sommes suffisantes sont votées par la législature, pour l'ouverture de nouveaux

chemins, il n'y a point de doute qu'avant peu d'années les townships seront une source do

richesse pour le pays, car ce qui fait aujourd'hui la prospérité des Ktats-Unis et même du

Haut-Canada, ce sont les terres nouvellement défrichées ; la fleur, le blé, le maïs viennent

en très grande partie de l'Ouest, c'est-à-dire de terre plus ou moins neuves.

Une autre preuve convaincante de l'importance qu'acquèrcnt tous les jours les town-

ships par l'ouverture des chemins de colonisation, c'est qu'en 1856, deux ans seulement

après la création de ce bureau, les autorités ecclésiastiques avaient pourvu à l'érection de

22 églises dans les environs des chemins nouvellement ouverts.

Une cause qui a aussi beaucoup contribue aux progrès de lu colonisation «ont kv*

réformes importantes qui ont eu lien en matière de législation concernant ce sujet, dcpuip

1854. Avant cette époque, les grands propriétaires de terre dans les townships, inconnu?

pour la plupart et étrangers mCnie au pays, étaient ceux qui avaient retardé le plus le

léfrichemcnt de nos terres, en exigeant des prix trop élevés pour leurs propriétés, et eu

ne contribuant en quoique ce soit aux améliorations locales. La législature a pourvu sage-

ment à CCS inconvénients, en obligeant ces personnes à coopérer au fonds municipal et à la

confection des chemins.

Une des parties du pays qui doit mériter le plus l'attention du gouvernement est le

Saguenay. Le sol de ce territoire est d'une grande richesse et son commerce de bois premi

an accroissement de plus en plus important.

La propriété foncière dans le Bas-Saguenay a doublé depuis cinq au.s, et dans le Haut-

Saguenay elle augmente annuellement de 75 à HO pour cent.

n serait nécessaire que de fortes allocations fussent votées pour continuer les travaux

déjà commencés et ouvrir de nouveaux chemins dans cette belle partie du Canada. Dos

personnes n'hésitent pas à diro que si le chemin Kinogami eut été complété il y a troi.s

ans, le comté de Cbieoutimi compterait aujourd'hui 6 à 7 mille finies de plus.

Tlne colonie de jeunes gens de la paroisse de Beauport, dirigés par le zèle et lo pati'io-

tismc de leur curé, sont allés, l'automne dernier, prendre des terres dans les township*
"• ' "' -

'es chemins dans

vigoureux colons sont doj!* v«
rœuvre et travail-

lent au défrichement. Us a.ssurent, qu'ui. grand nombre d'autres jeuin^'î gens doivent venîv

les rejoindre cette année.

Simard et Tremblay, dans l'espérance que le gouvernement fera ouvrir des cl

la direction de leurs terres. Ces braves et vigoureux colons sont déj» v«
l'œuvr

au défrichement. Us a.ssurent, qu'ui. grand nombre d'autres jeuin^'i gens d

ejoindre cette année.

Ce sont de ces mouvements que l'on doit encourager, afin do dfc^erminer les autres

lisse» à suivre l'exemple do Beauport et 6t«r à la jeunesse toute ïi** de ^'expatrier.

•^•

i )

i
pexouses
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Depuis (juc l'on a ouvert un chemin à travers les townships de Settrington et de Sales,

comté de Charlcvoix, les terres, dans ces deux townships, sont déjà toutes prises et la plu-

part ouvertes.

Sur le St. xMaurice, les paroisaea de St. Ktienuo et de Shawinigan, ouvertes en 1849,

et celle do St3. Flore ouverte en 1856, ont actuellement une population de 3376 âmes.

Si le chemin St. Maurice est ouvert l'ét^ prochain jusqu'il la rivière 3Iatawin, et si le

gouvernement donne des octrois gratuits sur ce chemin, M. Dubord dit qu'il y aura cer-

tainement, l'automne prochain, une ligne non-interrompue d'établissements, du chemin des

Files îi la rivière Matawin.

Dans le comté de St. Maurice, M. Maguan dit que les colons ont pris des terres trois

milles en avant de l'endroit où il a arrêté les travaux de son chemin.

Dans le comté de 3Ia;'(kinongé, on trouve des traces de mine de for sur le nouveau

chemin de la rivière aux Ecorccs ; la population de ces localités a double depuis 1857.

Les progrès de la colonisation ont été très rapides dans le township de Joliette. Il y
a six ans, ce township ne renfermait pas un seul colon. Aujourd'hui sa population est de

360 âmes. La partie nord-est de Brandon a augmenté de 1000 habitants, depuis ces der-

nières années.

Dans le comté d'Ottawa, le chemin de Wakcfiekl et Portland passe îi travers un des

plus beaux terrains agricoles du Bas-Canada. La partie nord-est de "Wakcfield a été pres-

que toute vendue par l'agent local, dans l'e-spaco de l'I mois. Dans les environs do ce

chemin, il y a des indices de mines de cuivre, de phnnb et de fer, et plus de 400 familles

ee sont établies dans ces town.ships depuis deu-x; ans.

Dans le township voisin de Matapédia, comté de Bonaventure, il s'est formée depuis

La population du township Vigcr, comté de Témiscouata, qui, en 1851, n'était que de

i

deux ans une colonie de plus de 100 familles qui sont dans un état prospère
" "" té d ""

40 amcs) s'élevait en 1861, à 1000 "ou 1100

Dans le comté de l'Islet, les jeunes gens se portent en foule vers les townships, et sur

les chemin? Elgin et Taché, les demandes de terres sont en nombre plus considérable que les

lots qu'il y a à, donner.

Dans le comté de Dorcliester, sur le chemin Etchomin, dont les travaux d'ouverture

ont été ccjmmencés en septembre dernier, tous les lots, à l'exception de 5 ou 6, sont pris

jusqu'à la rivière j'itcheuiin.

Dans Cranbourne, des terres qui, il y a ((uelqucs années, se donnaient pour un verre dr.

liqueur, (mt été venduc.« pour le prix de 81350.

Dans Hereford et Auckland, comté de Compton, lu colonisation a pris un développement

rapide. Les colons ayant à leur tête deux prêtres aussi dévoués qu'énergiques, les révérends

messieurs Durocher et Ohampeaux, se sont empressés de prendre des terres, et quoique 5}

milles seulement de chemin aient été ouverts, 254 lots ont déjà été achetés dans ces localités.

Je pourrais multiplier ces citations, mais celles qui précèdent seront suflisantes, je pense,

pour démontrer combien est nécessaire l'ouverture de chemins dans les townships.

Les tableaux du recensement de l'année deruièro font voir l'augmentation extraordinaire

de la population dans les comtés où des chemins de colonisation ont été ouverts. Dans les

townships de l'Est, l'augmentation de la population des différentes origines, depuis 1851, a

été de 57* pour cent, et la population canadienne-française, seule, a augmenté *dc 114 pour

cent. Dans le comté de Saguenay, cette augmentation a été de 196 pour cent.

Que sera-ce dans dix ans, maintenant que l'élan est donné et que les colons se portent

m foule vers les nouvelles terres 'l

Les efforts du gouvernement pour coloniser nos terres incultes seront, il faut Tcspérer,

couronnés de succès, et la mission d'agents en Europe devra contribuer beaucoup à faire

connaître les ressources du pays aux populations de ces contrées.

Une nouvelle colonie de frères est venue aussi se joindre à la population canadienne,

et les nombreuses souscriptions qui ont été faites par tout le pays pour les malheureux

Acadiens prouvent combien «'st profonde notre sympathii.' pour eux et populaire leur immi-

t'ration sur notre sol.

L'attention que l'on porto il l'immigration de colons d'autres pays ne doit psts cepen-

dant faire oublier lu sort de nos malheureux compatriotes des Etats-Unis ; favoriser leur

retour en leur procurant les moyens de s'établir sur les terres vacantes de la couronne serait
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un véritable bonheur pour eux et leur pays, car quelque soient la force, la vigueur et le cou-
rage du colon étranger, rien n'est supérieur au canadien pour l'œuvre du défrichement.

Les amis du pays entretiennent l'espoir qu'an élan vigoureux sera donné à la coloni-
sation pa»- une allocation en rapport avec les bcsoinH actuels, car en fuit do colonisation, il

n'y a point de sacrifice, toute allocation judicieuse est un gain.
Les colons de leur côté attendent avec anxiété l'ouverture de nouveaux chemins, car

il ne faut pa* oublier que si c'est le courage qui les a poussé au fonds des forets., c'est l'es-

pérance qui les y retient.

J'ai l'honneur d'être,

Monsieur,

Votre obéissant serviteur,

BOUCHER DE i,A URUÈRE,
Chargé <bs chemins de colonmition du Bas-Cnvada.

APPENDICE.

COMTÉ DE CHICOUTIMI.
Chemin Kinogami.

Conducteur—J. B. Gaudin.

Balance de l'appropriation de 18P>0

Montant approprié en 1861 -

$148 69
1200 ne

^1348 60
1348 69Montant payé - - . . .

Cette grande voie de colonisation dont la longueur projetée est d'environ 48 milles, a
Bon point de départ à Beau-Portage, sur la rivière Cb'coutimi et doit se terminer à Meta-
betchcuan, sur le lac St. Jean.

Ce chemin est maintenant ouvert jusqu'au lot No. .'Jl du premier rang double du
towDship Caron. Il en a été ouvert, en 1861, 1 mille et 71 chaînes, dont 1 mille et 68
chaines sont parachevés et 13 chaînes simplement débara-ssées des bois, le tout dans le

townsbip Caron.

La partie parachevée, non compris les ponts, a coûté ^540 par mille.

Huit ponts ont été construits, formant ensemble 189 pieds de poatage, qui ont coûté
?17o.

Vingt-huit milles de ce chemin peuvent être fréquentés par les voitures à roues et 15
milles par les voitures d'hiver seulement.

Il est de nécessité urgente que les cinq milles de chemin qui sont encore à ouvrir le

soient pendant la saison prochaine, car toutes les ter. os de chaque côté du tracé ont été
prises l'été dernier, et il ne reste pas un seul lot qui n'ait un commencement de défrichement

;

les pauvres colons ont l'espoir que le gouvernemeut viendra à leur secours en ouvrant le

chemin jusqu'à Mctabetchouau.
lia partie située le long du lac Kinogami, ouverte simplement eu clicmiu d'hiver, de-

vrait aussi être parachevée, ainsi (jue les ponts déjà commencés sur les rivières au Sable et

Chicoutimi.

Plus tard le chemin devra nécessairement être continué au-delà de Metabetchouan à
travers les townships Charlevoix, Ouiatchouan, lloberval et Chamouohouan, où déjà bon
nombre de colons se sont fixés.

M. Gaudin fait dans son rapport les remarques qui suivent :

" La colonisation des magnifiques terres du lac St. Jean dépend complètement de l'ou-
" verture du chemin Kinogami, car il faut voir avec quelle peine les pauvres colons qui y
^' sont résidant s'y sont rendus, leurs effets leur ont coûté le double que s'ils avaient eu un
•'* bon chemin pour les y transporter. Bien d'autres se sont découragés ; ils attendent que
" le chemin soit fini pour aller s'y établir. Dans le cours de l'été dernier j'ai vu plusieurs
'* personnes de la côte sud du fieuvc St Laurent qui m'ont dit avoir trouvé les tcr.ce du Iac

:^
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" Fit. Jean belles et bonnes et bien .supérieures à celles qu'ils ont chez eux, inais quele

" manque de communication de *" rande-Bai-j au lac St. Jean les avaient empêché d'y faire

" des défrichement», et que ni le chemin Kinogani, qui c.it maintenant tr^is avancé, se ter-

" minait l'année prochaine, ils y reviendraient avec un grand nombre d'autres colon<i."

'< La population du comté de (]hicoutimi augmente très rapidement ;
je vois par le

'< dernier recensement que ce comté peut être placé au premier rang, je crois même qu'il a

nous

^... .._ paroisses du fleuve, ni

" pour pénétrer dans la vallée du lac St. Jean. Si cette grande voie de communication eut

" été tei minée il y a trois ans, nous aurions 6 ou 7 mille Times de plus sur le recensement.

" La propriété foncière, dans le Baa-Saguenay, a doublé depuis 5 ans ;
dans le Ilaut-

" Sagnenay, elle augmente d'année en année de 75 à 80 pour cent.

" Les grains recueillis dans le comté de Ohicoutimi sont le blé, (qui n a souffert

" aucun dommage des insectes,) l'orge, les pois et l'avoine. Les patates sont venues en

" abondance, mais en plusieurs endroits attaquées de la maladie. La geléo n''» causé aucun

" dommage aux grains cette année. Nous avons, dans le comié de Chicoutiiui; une récolte

" abondante et plus que suffisante pour le soutien des colons.

" Trois nouveaux townships ont été arpentés, cette année, dans les environs du lac bt.

" Jean, et les arpenteurs m'ont dit y avoir vu de Selles et magnifiques terres partout où ils

" ont opéré." . .

Vingt-quatre milles de ce chemin ont été verli.Usés par les autorités mamcipales.

Chemin Kinogami, 2dc Section.

Entrepreneur—Théophile BouLLiANE.

Montant approprK; en 1860 3100.00

Montant payd do $100.00

La section du chemin Kinogami qui s'étend depuis la Rivière-au-Sable au Portage-des-

Roches, avait été précédemment débarrassée du bois qui la recouvrait, moins les racines.

Plusieurs années d'abandon dans cet état avaient donné aux arbrisseaux îe temps de croître

à une hauteur de 1 5 pieds en bien des endroits, de sorte qu'il est devenu nécessaire d'y

travailler de nouveau pour rendre cette partie du chemin praticable aux voitures d'hiver.

D'après le rapport de M. le Dr. V. Martin, de qui je tiens ces détails, cet ouvrage a

été fait d'une manière satisfaisante par l'entrepreneur.

Du Portage-des-R«ches à aller au pont do Beau-Portage, en voie de construction, uu

chemin d'hiver a été de plus ouvert par M. BouUiane, sur le côté nord-ouest de la rivière

Ohicoutimi, l'espace de 4 milles à travers la forêt ; ce qui reste, un mille environ, pour

aller au pont, se trouve, sur un beau terrain défriché.

Les difficultés pour y faire un bon chemin sont peu n mbreuses, l'on y rencontre que

trois côtes peu considérables.

INI. Martin rapporte que l'apparence des terres, .sous le rapport agricole, est très

Hatisfaisante.

Pont 8ur la Jiivière-au-Sable.

Entrepreneur

—

Epiiraïm Tkkmblay.

Montant approprié en 18G0 $500.00

Montant pay<î on 18GI $500.00

Attendu que lu «omme de §400, d'abord appropriée pour ce pont, était insuffisante

pour l'ériger, il a été décidé que ce montant serait employé à- tirer les bois nécessaires

pour sa construction. Un contrat a été passé à cet effet entre le conseil municipal de



Ohicoutimi et M. E. Tremblay, et lo. bois ont .'-tû livrés sur les lieux, ot reçus à dire
d experts. *

Plus tard, une autre somme de ,$100 a été appropriée pour tirer de la pierre pour ce
pont. Ce montant a été payé h 31. J, B. Jean pour la quantité de 25 toi.oe' de pierre
qu il a. rendues sur k site du pont.

Ce pont a été verbalisé par l'autorité municipale.

Pont de Beau- Portai/f.

Entrepreneur—H. Dufour.

Montant appropri(^ en ISGO 3400.00
Montant ^myô on 18<)I ^400.00

La somme appropriée pour la confection du pont de Beau-Portage, sur la Rivière-
lutimi a été employée à construire trois cages de 86 pieds de longueur, 26 pieds de

La
Ohicoutimi a été émplôyt. .. vw„„.xc... i.u.»uuj;e« ut
largeur à eau basse et d'environ 17 pieds de hauteur.

^L'entreprise a été donnée par le -^f.seil municipal de Laterrière au sieur Hypolite
l>ufour, dont les ouvrages ont été reçus par experts nommés ù cet eifet.

Ce pont est verbalisé

Chemin Sydenham.

Conducteur

—

Joseph Fortin.

Balance de l'appropriation de IStJO $276.00
Montant approprié en 1861 400.00

^075.00
Montant payé 07.').00

Dans ce chemin, qui traverse une savane très difficile à ég.mtor, M. Fortin a fait sep*,
arpents de chemin nouveau et a reconstruit un pont (jui avait été endommagé par la glace.
Il a dû au?si nettoyer les fossés et faire des réparations au chemin déjà terminé. Mainte-
nant que les égoûts sont faits de cha<iue côté, d'un bout à l'autre du chemin et que des
décharges ont été pratiquées en différents endroits, M. F<jrtin pense que l'ouvrage pourra
C-tre perfectionné à peu de frais. Dans la partie du chemin (iiii avoisine Hagotvillo, se
trouve 600 pieds de fossés, de chaque côté, creusés dans la glaise, à une profondeur de U
a 8 pieds. Comme cep fossés se remplis.sent oontinufUeniont par les éboulis qui s'y forment,
i on propose de les boiser, aiin .l'en faire un ouvra™ durable t-t prévenir eu nwnw temps
les accidents.

Un pont de 36 pieds devra aussi être construit à l'extrémité du chemin, ainsi qu'une
nouvelle décharge à sou centre.

L'on estime qu'il faudra une somme de iiil.SOO p(,ur oxécuter ces travau.x et terminer lo
chemin.

IX»'
. '^'*^**'^l'^<'

toutes les terres le long de ce eliemiu sont «Mx-upées ; beaucoup sont en partie
délnchées et ont, l'été dernier, produit une récolte abondante d'.avoine,

11 est surprenant de voir le changement ojjéré (tans cette savane par l'égoût. Le sul,
dans toute la partie située au l).is du chemin, a baissé d'un pied et est maintenant sec e(
propre à être labouré.

iu. l^ortin dit que s'il était possible de faire un autre chenÙ!! îs la partie Hupérieure
de cette savane, à peu prés 3 milles à l'ouest du premier, toute cetto immense étendue de
terre offrirait immédiatement à la colonisation les plus bellt-s terres <Ui Saguenaj.

'u!>
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Chemin Price.

Conducteur

—

Ambroise Gaqnon.

Montaut approprié eu 1861 ^600.00
Montant pay(? 552.91

Balance restant ^147.09

La route <[ui, de la Hivi*>rc-Sagueuay couduit au chemin de front entre les 6me «t
7mc raugs du township Tremblay, a ké parachevée en 1861, sur un espace de 36 arpent*.
Octtc route, longue de 4? milles, est maintenant praticable pour les voitures à roues, sur
une longueur de 124 arpents : il ne reste ainsi qu'environ S arpents à terminer, lesquels,
cependant, peuvent servir aux voitures d'hiver.

Dans les endroits bas le chemin a coûté ^ÎJO'» du mille, et sur les terrains élevés à peu
près ?220, terme moyen.

Trois ponts ont été construits, formant ensemble 102 pieds de pontage, qui ont coûté
^00. Il a été fait de plus 2^ arpents de pontage su" terre.

Ce chemin offre de grands avantages à la colonisation ; les colons en grand nombre
ont fait des défrichements le long du chemin ouvert, et mf>me sur les terres des 6me et 7mo
rangs de Tremblay, où le chemin n'est que tracé.

A deux milles à peu près de la ligue en profondeur du township Tremblay se trouvent
deux lues considérables qui se déchargent dans la Rivière-Valin. Ces lacs sont très-pois-
sonnoux

; on y a pris de la truite de 20 pouces de long.
Les terrains autour de ces lacs et dans les environs sont de (jualité supérieure, et le»

personnes <|ui s'y rendent pour faire la pêche s'accordent à dire qu'ils n'ont rien vu de
plus beau dans fout le territoire du Haguenay. Ces belles terres s'étendent h, une distance
'onsidéralili; en arrière des townships Rimard et Tremblay.

M. Gagnon, dans sou rapport, donne les renseignements <jui suivent :" Un certain
•• nombre l'habitants faisant partie d'une société de colonisation établie à, Bcauport sont
" venus ici cet automne ; ils ont pria un grand nombre de terres dans 8imard et Tremblay
' et y ont faitdes défrichements : partie de ces colons se sont fixés sur les 8me et Orne rani^
'• de Tremblay, dans l'espérance «juc le gouvernement fera prolonger la route jusque là,.

'

" Nos habit:;nts de Bcauport sont très satisfaits de la pUicii'ct de la qualité du sol et
" disent qu'un grand nombre dt^ n niveaux colons doivent venir les rejoindre le printemps
'• prochain. Plusieur.-; m'ont dit qu'avant do se fixer ils avaient visité bien d'autres localités,
" et qu'ils avaient rien trouvé de meilleur que les terres sur lesquelles ils travaillent."

11 se trouve dans ces deux townships trois pouvoirs d'eau, l'un sur la rivière Caribou,
le deuxième sur la Kivière-aux-Va.ses. <>t je troisième au lOme rang de Tremblay.

Il existe une superbe carrière do pierre ;\ chaux <£ui s'étend sur un espace de trois
milles à travers les troisième et quatrième rangs do Simard et Tremblay. On en trouve
aussi une autre d'un demi mille quarré sur le lOmc rang de Tremblay.

La Kivière-Shipehat, qui passe i\ neuf milles en arrière de ces deux townships, coule
l'espace d'un mille, encaissée dans un banc de jiierre calcaire dont les parvis sont si unis
qu'on les dirait faits par la main des hommes.

M. Gagnon dit que, depuis que l'on a commencé à ouvrir ce chemin, le nombre des
lorrc-N qui ont été prises est très considérable, et ((ue les progrès de la colonisation vont
toujours en augmentant.

Jia population ;i doublé dans ces townships depuis cinq ans. IiC.s récoltes y ont étj^

abondantes et n'ont nullement souffertes de la gelée.

Ce chemin est verbalisé.
•>

•y*'
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Chemin de VAnse-St.-Jean.

Conducteur—L. E. Otis.

Balance de l'appropriation de 1860
^onl'Sn

Montant approprié en 1861 ^O^-^"

g307.60

Montantpayé ^^
Balance restant ^ "^-6"

T 1 . 1,;, ,in Sf Tp'in où se noïtc eu ce momeut uu nombre considérable

de colo^^n'l TccSle que pa et": Le l^n de l'Ause-St.-Jean, lorsqu'il sera termi-

né Tu'qu'archcnrde si. Ignés, ouvrira une .^mmuuication entre cotte localité et 1..

anciens établiss3ments du St. Laurent et du Haut-Sasucnay.

L'étendue de chemin paracl

4 arpents sont presque terminés,

dente, donne uu parcours de 2 il

Le coût du chemin est d'à peu près 8350 par nulle.

pUicurs petits ponts ont été construits et une côte considérable a été applan c.

Le ôl ïcC de ce chemin, est de terre argileuse et très propre à la culture, à

l'exccpti.m'de deux milles à sa jonction avec le chemin de Ste. Agnès, où l'on rencontre

'"
'SrvSr^^W iï^- -t communément le cèdre, merisier, érable, trône, épinctte.

'''"^j'i îZvnHroîÏà li de la Rivière-Sagucnay. une source d'eau qui jette

''

'"^ïnS^b?r;^tSr£rf: Snsidérabiement augmenté ces d^^^^

" Elle n'éLTcomposée, voilà trois ans, que de U à 16 familles, et elle donne maintenant

" ^^
.?unc'ciiapelle et un presbytère y ont été construit*, et l'autorité religieuse y a fixé un

^. prêtre en uovSre dernier. Ilnc municipalité y o été organisé.,, de. écoles construite..

" et un bureau de poste établi."

COMTÉ DE SAGTJENAY.

Ofiemin de rAme-â-VEau et Bergeronnee.

Conducteur—RiKULE Boulliawk.

Montant approprié on 1860 ^150.00

do do 1861 '^QQ-Q*^

J?t50.00

Montant payé 450.00

Cf chemin a été ouvert, en chemin d'hiver, sur une étendue de 13 milles dont 12 dan.

le townshiràë Mousac,' et un mille dans Bergeronnes. on ,1 pint le, chemin qnr M.

''''"b r"é^tSïï';S;its .V>rmant ensemble 387 pieds de poutage, dont le coût a é..

''" ^
M. Boulliaue. dans son rapport à ce bureau, <louno 1- inlématio^

"^ ^r::;iù.. .-
'< La distance depuis lAnsc-ii-lEau jusqu a la KiviurcLîUK.i-, ,iUi e.t <|.^

.
mvAy., .f

.. compo d- m sol exe lient ; les terres .ont toutes prises et plusieurs des lots ont été en-

M «emcncés ce cannée. La bonne terre «e continue vers la vuUéo Ste. Marguerite, en mon.

M to^lc long k îa RivièrcBoude, et je pense que bï le chemin de Stc. Marguerite joignait
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•' celui de Tadousac à Bergerouncs au quatrième mille, ce serait beaucoup avantageux pour

'< la colonisation. Depitia le 4me mille jusqu'au lOme, il y a des montagnes et des lac»
;
dans

•' les coulées on y trouve du merisier, bouleau, cèdre, épinctte et sapin. Du lOme mille i\ la

'< Ilivièro-Bcroerounep, le chemin passe sur les terres des colons établis au sud-ouest de la

" rivière, qui "sont des terres .-npéricures. Ce chemin est d'un j,'rand avantage aux voya-

" (fours et aux colons ; il n'v a pa.s moyen de passer en voiture aillcur.'^.

" 11 y a deux pouvoirs d'eau sur les rivières Baude et Petites-Bergeronues."

Les grains récoltés dans ces endroits sont lo blé, le seigle et l'orge. Les patates n'ont

pas été attaquées par la maladie Los premières gelées ne sont survenues qu'à la fin d'oc-

tobre. ^ ,, , .

M. Boulliane estime qu'il faudrait une somme de $8,000 pour compléter ce chemin

COMTÉS DE OHICOUTIMI ET CHARLEVOIX.

Chemin de St. Urbain â la Orande-Baie.

Conducteur—J. Ovii>K Tur.MBLAY.

Balance de l'appropriation de 1860 - - - $5 5'2

Montant approprié en 1861

Montant approprié en 1860 pour le pont sur la Rivière-

. Malbaie

Montant payé

1000 00

^2505 62
2324 00

Balance restant ^^181 52

Ce chemin, qui est la principale communication entre Québec et le Haut-Sagueuay, est

maintenant parachevé sur une longueur d'ii peu près 49 à 50 milles. Il reste encore à

terminer un espace de 14 milles environ qui servent cependant aux voitures d hiver.
^

Il a été complété, eu 18(31, Si milles de ee chemin, et 50 chaînes ont été déblayées.

Le coût du chemin, .sau.s y comprendre les ponts, a été de !5ii25 par mille.

Les ponts construits «oiit au n-tmbre de 38. mesurant ensemble 420 pieds, lia ont

coûté $374 40. ,,„.,,,, V p »

Les bois pour la construction du pont sur la llivièrc-Mnlbaio ont et." donné.s à 1 entre-

nrise et sont rendus sur les lieu.v
i- , . i

•

Le sol à travers Icqael passe ce ohi;miu est d'une assez bonne qualité. ';C 'jois y en

très beau et très louji, surtout dans les forets (jui s'étendent depuis le Lac Ha . Ha . à aller

jusqu'il environ 7 milles dos premières habitations de la (Irando-Baie. La nature du sol

dans cette partie est aussi d'une (jualité supérieure.

Ce chemin contribuera uu rapide établissement du Haut SajiUenay
;
pv.squo toutod les

terres arpentées dans le Bas-S-iguenay sont prises et on trouve partout sur .os bords ..lu

chemin dos commenciînienfs do délVichements.

seiiil

Les 'Tains récoltés dans l.is environs du (diemin sont les pois, 1 orge, K- Ma fet 14

le.

H n'y u pus o.i cetlo ;«nnéo de f^elée nuisible aux récdltes.

COMTÉS DE SA(.;UENAY ET CHAHLEVOlA.

Chemin de la Hivière-Noin à t\'inbouchure du Hagnenay

Conducteur—John McLauun.

Balance de l'appropriulion do 1860

Montant approprié en 1861 400 6-2

Montant payé

i^Oô 52

406 r.2
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Trois milles et six arpent,'' ont été couiplétt'ti, cette année, sur ce chemin, de sorte

tiu'il peut maintenant être fré<iucnté par les voitures d'été l'espace de 5 milles. Il rcstf

Bucore à parachever une «^tondue de 16 milles dont 4 milles dans Oidlièrofi. et 12 millc!«

dans Soguenay.

Douze ponts ont été construits et ont coûté S12r>.

Ce chemin a coûté environ ^400 du mille.

Voici co que dit M. McLaren dans son rapport :
•' Le sol le long de ce chemin de

" même que sur les terrains en profondeur est de terre jaune, et considéré comme très

•' propre à la culture.''

Sur tout le parcours du chemiii, dans les endroits accessibles par eau, les colons

s'établissent. Ils prennent même îi l'avance les terres situées dans la partie du chemin qui

n'est pas terminée.

Les pouvoirs d'eau sont nombreux et d'une force extraordinaire.

La récolte a été très bonne et nullement endommagée par les gelées ou les insectes.

Les colons sont pleins de courage; il no leur manque que des chemins pour pouvoir établir

leurs enfants autour d'eux.
. •

Les renseignements qui suivent, sur l'état de l'agriculture et de la colonisation dans

le Saguenay, dûs t\ l'obligeance de M. David E. Priée, M.V.V., m'ont paru si intéressants

que j'ai crû devoir les insérer dans ce rapport.

" Comme je vous l'ai déjà écrit," dit M. Priée, " la récolte de l'année dernière a peu

produit par cause de la saison humide ; mais, malgré cela, les cultivateurs oni bien passé

f'hivcr cl ont pu, tte année, ensemenser une quantité considérable de grains dont la plus

grande partie nous est venue do îMouliéul, yii<:bpe et d'autres paroi.s>os du St. Laurent.

En retour, ils ont eu une récolte des plus abondantes.

" Juin et partie de juillet ont été pluvieux, et le reste de la saison jusqu'en octobre,

le temps a été sec et chaud ; les gelées ne sont survenues qu'après que les récoltes ont été

engrangées.
. ,

" Le blé ayant bien produit l'an dernier, a été semé en grande quantité celte ann«.-f

et a donné une récolte abondante. Si ce n'est dans quelques endroits bas et abrités, nous

n'entendons pas dire que la mouche lui ont fait dommage. Ceux qui ont semé du blé ont

été bien rémunérés.
. ^

" Le seigle, malheureusement, n'a pas été semé cette année eu aussi grande quantité .ju.;

ce» années dernières, et quoique la récolte, en général, ait été bonne, dans quelques endroits

elle a totalement manquée par cause des grandes chaleurs des mois de juillet et août. Ce

qui a pu mûrir a donné un produit abondant.
" L'orge a et semée en moyenne quantité par cause de la saison pluvieuse survenue

avant les semences, ce qui a empêc' ' les cultivateurs de mettre le feu k la terre nouvelle-

ment faite, mais ce qui en a été seuif a produit de bien beau grain.

" Lesjiois ont donné une belle récolte. 11 en a été semé beaucoup, et tout le monde

est surpris de voir la belle qualité du produit.

" L'avoine a été semée en quantité plus grande que de coutume et a iir.HJuit mie

récolte abondante et de qualité supérieure.
,

" Zc/oin est très abondant; il a donné 2f\ de plus que l'année dernure, .t a été

engrangé en bonne condition.
,

" Lespatntci, quoique semées en quantité ont donné une récolte médiocre u cause de

la rouille qui les a attaquées en août. Ceux qui ont coupé ou arraché les tigo.< ont sauvé

les tubercules, mais la crue en a été arrêtée.
,., , . , . ,

" Le lin est semé par tous les cultivateurs, mais en petite quantité : s'il ét:iit cultivé

plus eu grand et avec plus do soin, nos habitants s'apercevraient que c'est la plante qui

peut leur donner la plus lucrative des récoltes. Mais ils ne paraissei^t pas en connaître l,i

valeur et donnent peu de soin h sa culture. Ils le sèment dans la mémo terre plusieurs

années do suite, et ne lui donnent aucun .soin pendant sa croissance.
^

" Nos terres glaiseuses du Saguenay sont mieux adaptées à la culture du lin qu aucun,;

autre partie du Bas-Canada que j'ai visitée, et si l'on en comprenait t(;Ut l'avantage des

retours précieux en seraient la conséquence. A moins que le Un ne si.it cultivé cu fiiaiid,

ça ne vaudrait pas la peine d'ériger des machines pour ajouter i\ la valeur du marché du

produit brut, ce qui serait absolument nécessaire, s'il y avait un encouragement suffisant.

'• L'OB ne peut trop recommander rencouragoment de cette culture en Canada.

u>
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" Je suis heureux de dire que l'ômigration qui nous arrive des paroisses du St.

Laurent s'empare par d<\q;r''> dr nos terres incultes, mais cependant, pas aussi vite que nous

Kl d<?8ircrions.

" La principale cause du retard apportée à la coloui^sati(Jn de nos terre» est le iiiauque

de clieraius et de pouts pour conduire aux terres que les colons aimeraient k occuper. Et

les établissements sont tellement disséminais dans ce comté <|u'il est impossible, avec le

faible montant accordé à votre agence par le souvernenient de suffire aux besoins

raisonables de la colonisation dans ce district.

" Les colons se portent vers le lac St. Jean, n'ayant pour s'y rendre que des voies

difficiles, soit par terre, ou par eau.

" Le chemin de Kaskouia à Kushpaganish est maintenant parachevé, mais la distance

de Kaskouia à lîeau-Pottage n'est ouverte qu'en chemin d'hiver. De Kushpaganish, en

montant, il n'y a pas de chemin, hormis de passer à travers la forêt ou sur la grève, quand

les eaux du lac St. Jean sont basses ; encore ces deux voies ne sont elles praticables que

pour les piétons.
•' Vous pouvez tellement vous imaginer la triste position des colons qui se trouvent

isolés à 20 milles plus haut sur les bords du lue, leur seul moyen de transport étant en été

par navigation en canot, quand le lac e-t calme, et en hiver pat la glace sur cette petite

mer, ce qui, je puis vous l'assurer, est une affaire sérieuse et non sans dangers, h cause des

tempêtes de neige qui effacent continuellement les traces du chemin.

" Il est maintenant de nécessité absolue, de terminer le chemin Kinogami depuis

Bcau-I'ortage, sur la Ilivièrc-Chicoutimi, jusqu'à Kaskouia, ainsi que cette autre partie du

même chemin depuis Kushpaganish, à la ligne de division entre les townships Caron et

Métabctehouan, jusqu'aux établissements de Oharlevoix et de Hobcrval, distance d'environ

20 milles.
" (les deux partie^ du chemin Kinogami, formant 36 milles de longueur, pourraient

coûter, y compris les petits ponts, à peu près $400 du mille.

" Le pont déjà commencé sur la Rivière-Chicoutimi, à lieau-Portage, exige une somme

de £400 pour être complété. Le pont sur la llivière-du-Sable coûtera £400 à £500. Les

autres rivières que l'on rencontre jusqu'à Métabctehouan peuvent être pontées facilement.

\ cette dernière place, le pont qui est de la plus grande nécessité ne coûtera pas moins de

£600. Nous avons donc besoin d'une somme de £5,000 pour ouvrir et parachever le che-

min Kinogami dans toute son étendue. " La localité qui, ensuite, a le plus d'attraction

pour les colons, sont les townships de Simard, Tremblay et Harvey. J'ai toujours consi-

déré les deux premiers de ces townships comme formant la plus belle étendue de terre du

Saguenay, mais les colons ont été empêchés de s'y fixer par cause du manque de chemin»
;

mais aussitôt qu'il a été décidé que le chemin que, dans votre rapport, il vous a plu appe-

ler " le chemin Priée," passerait par le centre de ces townships, et dès que la route pour

communiquer du Saguenay avec le chemin principal a été commencée, les colons s'y sont

portés en foule et la conséquence a été la formation do la nouvelle paroisse de Sto. Anne.

Une église a été bâtie, un prêtre y réside et presque tous les lots de Simard et Tremblay,

depuis le 1er au 7me rang, ont été pris par les jeunes membres des familles des établisse-

mens plus anciens de ces localités et dos Eboulemeos. Cet automne, un parti de colon-

venant de lîcauport e^t venu prendre possession de 40 à 50 lots, depuis le 5 au 8e rang

de ces townships. Ils travaillent actuellement à défricher des terrains, afin do les ense-

mencer au printemps, lis disent qu'un grand nombre d'autres jeunes gens doivent le,s

rejoindre l'an prochain.
" Je considère donc, qu'il serait très essentiel qu'une somme suffisante lut appropriée

pour ouvrir la route jusqu'au Ho rang, alin de procurer ?i ces braves colons les moyfin,s de

s'y transporter avec leurs familles et leurs effets.

" Il faudrait une somme de S2800 pour ouvrir cette route.

" IjC chemin principal devrait aussi être ouvert, tel que tracé, l'espace d'au moins 5 milleë

<le chaque côté d« la route, et une fois ce noyau formé, les chemins de front, dans chaque

rang, seront facilement ouverts par les colons.
, , ,

..
a ji

j-.^t aui=isi iiéce-^airc de construire nn pont sur h Rivière- V tuin, dans le townsnip

" Le township St. Jean, sur le Saguenay, a attiré l'attention d'un grand nombre depuis

que l'on a commencé à ouvrir le chemin de l'Ause-St.-Jean, pour donn«r aux colons lea
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moyens d'établir leurs terres et de commuuiqucr avec le Ilaut-Sagucnay et le St. Laurent.

Ce chemin doit s'embrancher au grand chemin maintenant en voie d'exécution par le bureau

des travaus publics pour faire communiquer la Grandc-liaie et la Malbaic. Cette nou-

velle voie ouvrirai la coloui.«atiou une étendue do 240 milles quarrés do bonnes terres que

le gouvernement so propose do livi'cr en partie aux colons l'an prochain.

" St. Jean est principalement établi par des jeunes familles venus des Eboulemens.

L'on y trouve une jolie église avec un prêtre résidant, des moulins à scie et îi farine. Le»

lois municipales et scolaires y sont en opération ot un bureau de poste y est étabH. Cette

localité possède le plus beau climat di'. Bas-Canada et sera avant longtemps une des plus

belles paroisses du pays.
" Il faudrait une somme de £600 pour ouvir le chemin jusqu'à sa jonction avec Je

chemin de Ste. Agnès, seule voie de comrannication pour cette localité.

" Les autres établissements du Haut-Saguonay progressent favorablement et avec encore

qualqu'assistance prise à même le fonds de colonisation pour aider à construire les ponts

sur la Rivi^re-du-Sable, à Beau-Portage et sur la Rivière-Valin, et pour ouvrir deux che-

mins de deux milles chaque, l'un entre les 7 et 8e rangs de Chicoutimi; l'autre dans la lig.io

de division entre Bagot et Chicoutlmi, jusqu'à sa jonction avec Jiaterrière, tous deux à

cause de la nature savaneuse du sol, trop coûteux pour être construits par les colons, et l'a-

chèvement du chemin Sydenham, la coloui^iation prendra un grand essor dans ce district.

" Le chemin Sydenham requiert une somme de 3500 à èOOO pour son complément.
" Il est extraordinaire de voir l'effet qu'ont eu les égouts pratiqués pour le chemin sur

les terres savancuses adjacontci;. Des avoines semées tard en juillet pour servir on four-

rage, sont poussées à une hauteur de (5 à 7 pieds et ont mûri à perfection ; c'est presqu'in-

croyable. Mais voici un fait : tous les lots de terre .sont pris, plusieurs ont été ensemensés

cette année, et les autres le seront, sans aucun doute Tan prochain, car ils ont été préparés

pour cela.

" Le chemin de St T'rbaiu, qui est notre principale commuuieatiun avec Québec et

le St. Laurent, n'est pas encore terminé par cause du manque de fonds. J'espère qu'il le

sera l'an prochain, vu qu'il no reste plus que 12 milles à faire et le pont sur la llivière-

Malbaie à construire, les bois nécessaires étant déjà rendus sur les lunix.

" Ces divers ouvrages nécessiteront une dépense ultérieure de jCUUC.
'' Notre palais de justice est terminé, et la place a l'air d'un ancien éiublissement.

" La valeur de la propriété foncière augmente de jour en jour ; dans la campagne, les

terres avec des bû;tisses médiocres et des défrichements ordinaires so vendent nu prix do $8

à ?10 l'acre, et lorsqu'un quart de la terre est défriché, di> f?10 à 950.
" Les terres vacantes, près des établissement.-;, avec seulement le chemin et le décou-

vert de faits et des clôtures d'abattis, se vendent de 81.50 à i?<j suivant la localité et la

qualité du sol. Il est ordinairement payé J à 1 comptant, la balance à crédit.

" Les paroisses do St. Alplionse ot de Xotre-Dame de Latcrrière ont décidé de bùtir

de jolies église? en pierre.

" Les commissaires d'écolo de Chicoutimi .sont à construire une belle académie de 6i»

sur 40 pieds, à deux étages. La municipalité, je crois, se propose de bâtir un 1)ol Ilôtel-

de-Ville pour son usage et celui de l'Institut dos Artisans, qui possède déjà une jolie biblio-

thèque. L'on a aussi l'intention d'incorporer la ville de Chicoutimi et d'établir uu;î usine

à gaz et un aqueduc, nais je pense que notre population n'est pas encore assez nombreuse

pour entreprendre autant.
** Les municipalités de la Cirande-Buio et de Bagutville ont construit tles quai-, pour

la falicité des bateaux à vapeur. Ces deux (juais sont à deux milles l'un de l'autre : il

aurait été beaucoup mieux de n'en bâtir qu'un seul, mais l'esprit d'antagonisme de ce* deux

villages qui prospèrent, a empêché cotte combinaison.

A Bagotville, M. Vullière, de Québec, a bâti uu vaste hôtel, renlcrm.-uit 50 à 00

chambres à coucher. Cette maison est très bien tenue par M. Lord.

•'Les touristcf commencent à apprécier notre lac et les scène sauvages du Saguenay,

et si ce n'eut été que des malheureuses affaires des Etats-Unis, M. Lord aurait eu la bonne

fortune, i'cto dernier, do voir son hôtel rempli de touriste». J'apprends qu'un a 8i;b-?i

l'intention de construire des hôtels sur un grand pied à la Grande-Baie et à Chicoutimi.

" Voua ayant donné sur le comté de Chicoutimi les lenseignemens que je crois possé-

der le plus d'intérêt, je vais maintenant vous parler du comté de Saguenay.

f ,i>

V
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r Jl^

pris

dousac et

" LcB récoltes g6uéralcii.ent y ont été assez bonnes, raais, d'après ce que j'apprends

inférieures h colles du comté do Chicoutimi.
, , ^r ik„;« nf .1o Sfn \ffnès ont

" Un grand nombre de jeunes colons des paroisses de a Malbaïc et de ^.te Agnès ont

des terres sur le chemiu qui conduit au townsbip " Albert Edouard," situé entre Ta-

t la Rivière Stc-Marguerite, et je ne serais nullement surpris de voir ce nouveau

toxvnship complètement établi en peu d'années. J'espère que l'an prochain une appropria-

ÎZ suffisante sera faite pour ouvrir "le chemin du Prince " dans toute sa longueur
t.on

^^^'2ir.l^^^^^ pas que S. A. 11. le Prince do Galles a mis le pied à terre

Dour la première fois sur le sol canadien îi Stc. Marguerite.
_ ^

^ "Un prêtre, pour lequel l'on est ^ construire une maison, doit venir resxdj à Tad^V"

«ac. L'andeune église bâtie par les Jé.mites existe encore et suffit aux besoins de la

''''"*\'on a intention de faire de Tadousac un lieu de rendez-vous pour prendre les bains

de mer durant la belle saison. Dan. ce but l'on ^^-^
^'«"f

".^^^^/'^^^
J^^^ "ue ses m^^

do première classe et un grand nombre de collages pour les famiUeb. J espère ^^e ses ma

TniCs points de vue, les bains de mer, la pêehc et ses eaux minérales très estimées en

feronïïn lieu fashiouabl. où se rendront en foule les famille.
<l-,-^J-'f-^j^^f,^^^

h santé Cette circonstance ajoutera beaucoup a l'importance de cette place et sera un

e^Suragementà rLblissoment de tentes les bonnes terres qui se trouvent dans ses envi-

'°°''"
Le chemin d'hiver de Tadou.sac à lîergerounes est maintenant ouvert dans toute son

étendue Tl domie accès à de belles terres sur lesquelles se sont fixés un grand nombre de

colons .J'espère que l'été prochain le chemin pourra être parachevé en partie.

M)'Escoimains à Beigeronnes le chemin a été rendu practieable pour les voitures a

roues par le départenient des travaux publics ; j'ai lieu d'espérer qu'il sera continué la

''''""
ïrSi. de la Rivière-Noire à Temboudiure du rfaguenay a été en

P=»;Jj<^ «IJ^^f^

en chemin d'été, cette année, mais le montant approprié était si miuiinc qu il a été fait peu

d'ouvrage ; eep r.dant, ces travaux ont donné l'impulsion à la colonisation et ça e lU on

voit des C0I0..S choisir de bons lots et s'y fixer avec leurs familles, se confiant a la Provi-

'^""<l:t!r]r;;:Ô:i;ÏsdesEscoumainsoù les révérends l^- flats ont établi l.ur

nrincipdc mission, se forme un joli village où l'on voit une olie église. Aussi loin que

M lleîvach™ , dan^ la .seigneurie de Portneuf, on gagnant 'est, et jusqu'aux Grandes-

Ber-^cronnes, du côté de l'ouest, l'on rencontre partout des établissements dont les habitont.

viennent à l'église et au moulin ,\ Escoumains. 11 n'y a aucun doute qu'avant peu d an-

nées les intérêts agricoles et des pêcheries feront que le comté de Sagucnay contiendra une

'^"^"!^Ïl""Sye.t en upératio.., et il exisre des bureaux do poste à Tadousac, Es-

""TCtefteSps de Saguen.iy et Oallières, l'on voit des lamillos bien établ^et

W terres se prennent promptemcnt autour de ces établissements. Le long de la rivière

PetEaguenSy se sont' étab'lies 4 on 5 lamiUes venues dos Eboulements_ Il existe une

belle étendue de terre dans une vallée qui communique au township St. Jean, b il était

construit un chemin entre St. Jean et le Pctit-Saguenay, distance de 5 milles, .1 se forme-

rait aussitôt dans ces endroits des établissements considérables.
"
Jonc puis terminer sans faire la remarque qu'il est absolument nécessaire que le

uouvernement fas.«e, à la prochaine session, une appropriation considérable do deniers pour

k ïn de la colonisation; d'autant plus ciu'il faut faire quelque chose pour engager a

revenir au pays ceux de nos concitoyens qui se sont laissés tenter pour aller travailler dans

les fabriques des Etats-Unis. Nous'devons leur procurer les moyens de parvenir à nos

terres vaîrtes et de soutenir leurs familles en les employant à l'onverture de nouveaux

'''™jn changement bien désirable dans la contection des chemins de eolonisatiou serait

de commencer les travaux à bonne heure, vers le 1er juin_ par exemple, car^ les^ ouvrages

peuvent être mieux exécutés et à meilleur marcné penuani la sâiàon st-c-uC- - ^"/;5"5:

jours qu'en automne. Cette année i\ peine les travaux étaicnt-ils commencés avant le le,

septembre, époque trop avancée pour tirer un bon profit des argents approprias.



16

COMTÉ DE CHARLEVOIX.

Chemin de Settrinyton et de Sales.

Conducteur—Révd. M. Clovis Gagnok.

Montant approprié eu 1861
Montant payd

- ^SOO.OO
- 300.00

Ce chemin, qui a son point de départ au 1er rang de Scttringtou, doit se terminer au
chemin de St. Urbain.

Dans la partie déjà ouverte, l'an dernier, cinq milles et deux arpents y\t été complété?

cette année, ainsi qu'un arpent de pontagc. Il reste encore à parachever une étendue de
cinq milles et cinq arpents ouverts do huit pieds de large, mais néanmoins pas.sablc à la

charrette.

M. Gagnou informe ce bureau que la colonisation a tellement progressée qu'il n'y a plus

de terres à prendre dans les townships de Settrington et de Sales, et que la plupart sont

ouverts.

Un grand nombre de colons se proposent de s'établir au nord-ouest de la Riviôre-du-

Gouffre, quoique les terres n'y soient pas encore arpentées.

Des grains de toute espèce ont été semés et n'ont aucunement souffert de la gelée ou
des insectes.

Trois milles de ce chemin sont verbalisés.

L'on estime qu'il faudrait une somme de $800 pour terminer le chemin.

COMTÉ DE MONTMORENCY.

Ponts sur les Rivières Desroches et Lomhrette.

Conducteur

—

Charlks Rhéaume.

Montant approprié pour le 1er pont en 1850
Montant do do 2d do do -

Montant payé

$374.43
150.00

!$524.43

524.43

Ces deux ponts ont été construits dans h cours de cette dernière année. JiC pont sur

la Rivière-Desroches a été fait à la journée, et celui de Lombrcttc a été donné à fitirc à

l'entreprise à M. Etienne Bacon.

Ces deux ponts ont été reçus et acceptés par les autorités municipales locale« (jui <jnt

déclaré que les ouvrages avaient été conduits d'une manière habile et judicieuse, et que les

constructions avaient été exécutées de la meilleure icanièrc possible et la plus durable, et en

tout conforme aux plans ot spécifications.

Chemin Gauckon.

Conducteur

—

Chaules Rhéaume.

Montant approprié

Montant payé

Balance restant -

$1895.17
400.00

$1495.17

Ce chemin a son point de départ dans la paroisse St. Ferréole, à une demie-lieue au ^ud
{le ifi itïVicro-t-'vv.-^xnîic et doit se lermlnor su Curmin de i^i. u-rosiri.

M. Rhéaume, chargé de l'exploration ot du tracé de ne chemin, a fait à ce bu~«au uu
rapport des plu» favorables.

'J"

T
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Après avoir considéré que ce nouveau chemin raconrcira de 15 milles îa distance que

l'on a h parcourir par le chemin actuel "des Caps," entre Québec et St. Urbain, le dépar-

tement n'a pas hésité à en entreprendre la confection qui sera, pour les colons ùu Sagueuay,

une continuation très avantageuse du chemin que l'on achève entre la Grande-Baie et St.

Urbain, et une grande et utile amélioration très favorable à la colonisation des localités qu'il

traverse et k celle du Sagueuay.

Il a été décidé qu'un pont serait construit à peu près au commencement du chemin,

sur la Rivièrc-Ste.-Anne Ce pont aura h peu près 210 pieds de long; il est évalué à $1000

ou ei200.
Afin de profiter de la saison favorable, la somme de 8400 a été avancée à M. Rbéaumc

l'automne dernier, pour qu'il pût .se procurer plus facilement, non seulement le bois de

construction, mais encore amasser en tas, avant la tombée de la neige, la quantité nécessaire

de pierre pour le remblai dos quais pour pouvoir les transporter sur les lieux eu sai.son et

ehemins favorables.

M. Rhéàumc, dans son sapport, fait les reitarques qui suivent :

—

" Ce chemin traverse une grande étendue de belles terres qui me paraissent d'une très

" grande fertilité. Il longe quatre lacs magnifiques remplis de poisson : il sera le plus uni

" qu'il .soit possible d'ouvrir. Il n'y aura qu'un seul pont qui séparera les deux derniers

" lacs et dont la largeur ne sera que de 25 i\ 30 pieds, ce qui le rendra bien peu dispen-

" dieux • • " •

" Toutes les terres auxquelles ce chemin donnera accès sont à un niveau de plusieurs

" cents pieds plus bas que le chemin déjà fréquenté, et sont bien plus belles que celles

" déjà prises; elles .'«ont défendues des vents du nord par une rangée de montagnes, et par

" conséquent bien moins exposée» à la gelée qui se fait souvent sentir le long du vieux
" chemin. Elles penchent vers le sud, de sorte qu'elles sont toujours exposées au soleil, ce

' qui ajoutera encore à leur fertilité, et elles seront moins exposées à la gelée.

" Les bois les plus fréquents sont le merisier, l'érable, etc., etc."

COMTÉ DE QUÉBEC.

Chemin de Stoneham et Tewkesbury.

Conducteur

—

Etienne Bernier.

Balance de l'appropriation de 1860 - - ^373.21

Montant payd 873.21

Avec cette somme M. Bernier a parachevé, en 18fil,.seize arpents de chemin qui ont

coûté sur le pied de 8167 du mille.

II a été construit six petits ponts et onviron 4* arpents de pontage sur terre dont le

coût a été de 8200.

Le chemin est verbalisé.

La colonisation fait des progrès dans ces localités et la population a doublé depuis ces

dernières années.

Ce chemin est maintenant terminé.

COMTÉ DE PORTNEUF.

Chemin Gosford et St. Gabriel.

Conducteur

—

Alexis Cayer.

1 Hud

U UU

Balance de l'appropriation de 1859 3600 00

Montant payé «600 00

Ce chemin commence au poteau qui sépare les lots Nu». 15 et IG du 4ê rang du towa-

ship Gosford et doit se termnier au chemin c-' ouvert dans St. Gabriel; sa longueur pro-

jetée est d'environ sept milles.

8
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M Cayer a fait avec cette somme 4 milles et 16 arpents de chemin, dont 4 millea

«t 15 arpenta dans Gosford et un arpent dans St. Gabriel, qui a coûté environ «ll:i du

mille. De? ponts ont été con.«truits formant ensemble 267 pitds de pontage et de plus 4S

arpents de pontage sur terre. .

11 faudrait une somme de 825U pour tt^rminer los deux milles et quelques arpents qui

restent ii4)uvrir jusqu'au chemin de bt. Gabrie'.
, . . i

Dans les environs de ce chemin le terrain ( ît bon, mais rocheux Les arbres sur les

montapnes sont gros et le bois dominant est l'érable, le merisier avec quelques sapins; dans

les fonds, l'épiaette blanche avec merisier et sapin.
r. i. ^ j

M. Cayer, dans son rapport, fait les suggestions qui suivent : " Pour avancement de

" la colonisation, il faudrait qu'un chemin tut ouvt-rt depuis Fossambeault, en suivant a

" liKDe qui passe entre les Nos. 21 et 22 des 1er, 2e, 8e et 4e rangs de Gosford, traverser le

" chemin que jai fait dernièrement, ainsi que la Kivière-Ste.-Anne, suivre à peu près là

" mime direction sur les ran^s plus haut pour se rendre au lopin de terre que j ai exploré

"
il y a deux ans où l'on trouva 40 à 50 bonnes terres, et de là rejoindre le chemin Koc-

«' Une exploration devrait uubsi être faite afin d'ouvrir un chemin a. peu près dans la

•« ligne de division des townships Colberi et Gosford, lequel devrait être poussé en profon

•' deur oii l'on dit qu'il y a grand nombre d'excellentes terres."

Chemin Qolbert.

Conducteur

—

Victor LECLfiiic.

Montant de l'appropriation de 1860.

Montant payé

.$100 00

.ÇlOO 00

mille.

terre.

il a aussi éé construit un pont de 37 pieds de pontage, et 158 pieds de pontage sur

Le township Coibort est un peu montagneux : néanmoins, les terres y sont cxoallentca

et tr< s rech<rchées par les jeunes colons. ...,.„. » i

Le chemin devra se continuer plus tard jusqu'à h rivière Batiscan, en passant par le

lao Simon qui se trouve dan.-* Colbert.

Chemin Montauban.

Conducteur—T. Bîîlangzr.

Montant approprié.

Montant payé...

.1^500 00

. 500 00

Ce chemin a son point de départ à six milles de l'église de St. Casimir dans la sei-

.<neuiie des Grondines, ot doit se tcrmiuer à la rivière Batiscau, dans le towuship Montau-

ban.

La longueur projetée •. st de 16 milles.
i _.

Sept milles de chemin ont été ouverts et la moitié parachevée sur la longueur, de sorte

,me le chemin est praticable dans toute sou étendue pour les voitures à roues.

Le coût, par mille, du chemin p-.rachevé est de $127, les ponts non compris.

Le nombre de ponts construits est de cinq, ayant chacun à peu près de 30 à 8b pieds

Je poutago. En outre, il u été fait donx arpents de pontage sur terre. Le coût de ces

ouvrages a été de $55 59.
, ,. ,

Les terrains à travers lesquels passe le chemin sont généralement de bonne qualité et

'dirent beaucoup d'avantages fi la colunisation. On y trouve plusieurs pouvoirs d eau. f
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La colonisation est florissante dans ces localités et les propriét<:'« auRraontent beaucoup

de valeur. L'on y récite avec avantage toutes espèces do graine. Deux 8.te« d églwe ont

été établis par l'autorité relicieuse v •

M. Bélanger e.stinic qu'il faudrait uuo sommo de 81500 pour terramer le chemin.

COMTÉ DE CIIAMPLAIN.

Chemin de St. Tite.

Conducteur—Joseph Trudel.

Montant approprié «^uO 00

Montant payé 500 OU

Avec cette somme iM. Trudel a ouvert et parachevé un mille et trois quarts dechenrin

Bur vingt pieds de largeur, ce qui forme, en y comptant l'étendue ouverte les année, précé-

dentes, quatre milles de chemin ouverts et parachevés dans le chemin Vr^^^^V^\-

La\ranche sud du chemin de St. Tite, mesurant 22 arpents de long, a au.si été ouverte

dans toute son étendue et près de dix arpents ont été parachevés, ainsi que six côtes consi-

'^^'''"

Aucommenccment du deuxième quart de mille se trouve un pont mesurant 45 pieds

de pontage qui a été construit pour le prix de 825.
v -- r.„\ «.»« A»^

M. Trudel croit qu'une somme de ?33 serait sufiBsante pour parachever ce qui rc»te do

ce dernier cl emin.
,

• • ,
M. Tradel, dans son judicieux rapport, fait les remarques qui suivent

.

'• Une partie du chemin principal (onze arpents.) étant sur un «ol irèi mouillé, j ai ta t

.. une déchaîge de sept arpenUs puuf conduire les eaux du chemin vers uu petit ruisseau qui

" "
'"En'cr'euslnt Le décharge, j'ai trouvé de la mine d. fer, eu petite quantité mai^

" je BU^ porté k croire que cette'savine qui s'étend considérablement vers l^.jf-«"««^ p u.

- contenir une quantité assez considérable de ce métal pour valoir a peine d être exploité

.< J'ai de pïïs remarqué un petit rui.seau, appelé le ruisseau Roui lé, qui traverse une por-

u don de cette savant et va tomber dans la rivière Makinack, dcut les eaux sont imprégnée.^

' l'oxide de fer. A une distance assez considérable de cette savane, bien que 1« eaux com

.. mencent à se clarifier, on remarque encore des particules d'oxide de fer sur les feuille.

" et les mousses qui gisent au fond du rui.'^seau.
„ .„ -, i . „„Uiiro le sol

» A part cett^ savane, qui est sur un terrain de sable et peu propre a la culture le .jol

"est de bonne qualité. La terre sera facile à cultiver et
^ ^"^.7.

f';.^"''"".^^^ ,5,^10
.. sous-sul est du sable qui ne retient point cette trop grande humidité 4" est préjudiciab^^^

» k la végétation sur certains sous-sols sabU ux et fonrê^. Je suis passé dans ces bois Irauc

.' après de fortes pluies et je n'ai pu y trouver d'eau à part des ruisseaux.

'• Sur toute l'étendue du -hoiuin ouvert cette année, les terre, ont été luaiqu

" f .u,<scs bornes et bon nombre de personnes ont déjà commencé a les détnch
^ ..^t do

'. le département des terres- de la couronne voir les besoins de tant de malb .r. Puisse

.« pas m^ême un petit coin de terre pour y établir kur g.te. Il est air -ureux qui n ont

<• vente de ces terres augmenterait les revenus de la province
"

.-1 à Considérer quo h

*•

Chemin de '" _»
>jt, Maunce.

'^..onr—Alphonse Dubokd.

Montan*^ approprié 02,700 00
^^. payé 2,0o2 00

Balance restant $ 618 00
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Ce choniin partant du chemin des Piles au sud-ouest du St. Maurice, devra se rendre

à l'embouchure de la rivière Matawin ; delà à la Rivière-aux-Ilat« ;
de ce point, une

branche gagnera la Tuque, sur le chemin St. Maurice, et l'autre la nvierc \ crmillon, en

suivant le sud delà Rivièie-aux-Rat8.
.

De ce chemin, 4i milles ont étédonnés par contrat à rainou He »4b0 par nulle, y com-

pris le? ponts. ..•!.. >

Ce chemin n'ayant étv. îommencc qu'en novembre dernier, I entrepreneur ua pu

exécuter son contrat en entier; cependant, trois milles do chemin ont pu être parachevés,

et de plus \ de mille sont en partie faits.

Cinq ponts ont été construits, dont trois de vingt pieds df longueur et les deux autres

d'au-delà de 40 pieds. ,-.- .u-
Les terrains traversés par ce chemin sont d'une excellente qualité et bien propres a

la colonisation ; le bois y est mêlé, mais le bois franc domine.

Ci-suit un extrait de l'excellent rapport de M. Dubord :

" Eu jetant un coup-d'œil sur l'espace que ce chemin doit parcourir, un comprend de

suite l'immense pays qu'il devra ouvrir à la colonisation, et les parties explorées, tels que

"les townships Caxton, Polette et Turcotte, devront par la bonne qualité de leur sol y atti-

rer sous peu une nombreuse population.
, , . . . i

" Sous tous les rapports le chemin St. Maurice sera un des plus importants de la pro-

vince. Les terres qui sont de bonne qualité offriront au colon éloigné des marchés des

villes un avantage qui se rencontre rarement, celui de vendre sur les lieux le produit de

leurs terres aux marchands de bois
;
pour ces derniers, il leur fournira eu toutes saisons un

accès focile aux localités qu'ils exploitent. T^c seul chemin qui existe pour eux auj.^ur-

d'hui est la rivière St. Mauiice, eu canot, en été, sur la glace, on hiver.

" Quand on considère que plus de 1,300 hommes et au-delà de 600 chevaux sont

employés dans l'intérieur du St. Maurice jusqu'à une distance de loO milles, on a peine à

se faire une idée des dépenses énormes ainsi que des pertes et des retardemcnts résultant

d'une communication si difficile.
. . ., , ,

" Le territoire du St. Maurice est couvert de lacs et de nviercs, de sorte (juc les pou-

voirs d'eau y sont très communs. Sur le chemin il n'y a pas de pierre à chaux. Le mi-

nerai de fer existe partout en abondance. On parle aussi de minéraux de enivre, etc., etc.,

dans les environs, m:iib j'ignore si la chose est certaine.

" Ce chemin, devant s'étendre à une distance d'environ Uo milles, ne pourra être

terminé que dans quelques années : je creis, cependant, qu'il devrait être prolongé 1 été

prochain jusqu'à la rivière Matawin, distance de 20 à 2.5 milles, et qii.> la son.ine de

81200 devrait être accordée pour cet objet.

" St. Etienne et Shawinigan ont été ouverts en 1849, Ste. l'iorc eu ISob. La popu-

lation, d'après le dernier recensement, est de 2,054 dans St. Etienne ;
de Îth2 dans St.

Boniface, (Shawinigan) ; et d'au-delà de îJtJO dans Ste. Elore ;
en tout, 3,a/t>^

" Peu de localités, je pense, ont augmenté au.ssi rapidement, et
,)
oserais dire que sans

1 e manque de chemins cette population serait aujourd'hui doublée. Si le gouvernement

donne, comme je l'espère, des octrois gratuits sur le chemin St. Maurice, il y aura ce- i r

nement l'an prochain une ligne non interrompue d'établissements <ln chemin des 1 îles a la

rivière Mittawin.
, , •

i

" 11 en sera de même, une autre année, sur la partie du chemin qui devra se rcmiic h

la Kivière-aux-Rats et qui, ouvr nt les townships Polcttr, et Turcotte, offrira des établisse-

ments avantageux, surtout p-ur cette nombreuse population qui dépend en grande partie

du commerce de bois. .

" Permettez-moi de vous dire, en passant, que je ne considère pas uu.> immigration

étrangère avantatreuse pour ces localités; ce ne Font pas ici lo: -lolons qui mumjacnl. Qu<.'

l'on fasse pour Ic'sarcroit «le pop'\ «tion de nos paroisses envirc nantes ce que 1 on jugerait

indispensable pour y attirer des élaP-ers, et de suite, plusieurs nouvelles paroisses surgi-

ront comme k^s trois dont je vicH- de ^ ms parler.

" St. Etienne et St. Honifaee t^out érigées canoniquement et civilement : elles sont,

toutes deux, desservies par des curés domiciliés ; Ste. Fljre possède une chapelle et est

momentanément desservie par le curé de St. Bonitaee; elle ^era, sous j.cn .}.• i-m^ uu«.m,

éricée canoniquement et civilement.
, , ,

•
i-

" Les 'erres établies valent de 8400 à 13000. Cette haute valeur de la propriété ion

Ai^

T
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cière parle hautement e" faveur de la qualité du sol. Pour voua en donner une autre

prouve, je vous dirai qi.u j'ai perçu, comme agent des terres de la couronne, dans Shawi-

nigan seulement, du l'J au 31 décembre 1859, la somme de 11,42679, ce qui n'a pas em-

pêché «es braves gens de se cotiser, dans le inèmc temps, pour une somme considérable,

814,000, pour bâtisse de presbytère cl d'une église en pierre.

" Les grains récoltés soi.t de toutes espèces. Le blé domino dans Ste. Flore; l'avoine,

l'orge dacs St. Boniface ; le seigle, l'avoine dans St. Etienne. Le foin y est abondant

partout, et des patates parfaitement saines, s'y récoltent en grande quantité. La gelée n'a

causé aucun dommage.
" Il n'} pfw de diflféreuce sensible pour les gelées avec les paroisses situées sur les

bords du St. Laurent."

Le chemin St. Maurice n'est pas verbalisé.

JJ^

COMTÉ DE ST. xMAURICE.

Chemin du Moulin dans Shawinigan.

Conducteur

—

Cyrille Magnan.

Montant approprié 3200 00

do payé 200 00

De la partie do ce chemin simplement ouverte, M. Maguau a, en 1861, nivelé 83

arpents sur une largeur de 7 à 10 pieds, qui peuvent servir aux voitures ù roues. Le

coût de ces tra/aux a été de $169
L'étendue totale du chemin praticable pour les voitures d'été est de 5è milles.

Il a aussi été construit 275 pieds de poutage sur terre pour le prix de 836.

La colonisation fait de grands progrès dans ces localités ; doo colons sont établis

juscjue sut les bords de la rivière Shawinigan, à trois milles plus Lin que l'endroit où M.

Magnan a arrêté ses travaux.

Un presbytère a été bâti, cette année, à St. Boniface de Shawinigan, qui a coûté

31400. Un prêtre y réside depuis l'automne dernier, et l'on se prépare à, construire pro-

rhainemcnt une église.

La valeur de la propriété foncière a plus que doublé depuLs ces dernières années.

Ce chemin étant maintenant praticable jusqu'au moulin, il ne resterait plus à ouvrir

qu'un espace de soixante arpents pour joindre le chemin de St. Maurice, ce qui serait très

avantageux pour les habitants de la paroi.'^se de Ste. Flore et autres localités environnantes,

qui sont (ibligés de parcourir de jurandes distances pour faire moudre leur grain.

T

Chemin de lïunterstown d St. Etimni>.

Cond'ictcur—Charles Gélinas.

Montant approprié $800

«lo payé 300

Ce Ci <;uiiti a son point de départ au village de Hunicrstown,^ traverse le township de

Caxton et doit .-r tciininor au chemin du gouvernement dans St. Etienne.

M. Gélinas a ouvert 5"

min a été de SlliO du mille.

II a été construit <) arpenta de puntagc sur tt-rre, mais cet ouvrage n'est pas entière-

ment terminé.

\jv t.irain, 1<' lonu du chemin, est sablonneux et pierreux, mais bon pour la culture.

L'on > trouve des bois francs ft de construction et dos sucreries étendues. Ce chemin,

communiquant à Trois-Rivièrcs. Shawinigan, Ste. Flore et St. Etienne, offre, par censé-,

quesit, de grands avantages à la colonisation et au commerce.

arpents, 'lont 14 nrpents sont parachevés. Le coût de ce che-
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Il y a dans les environs quatre pouvoirs d'eau dont doux sont actuellement utilisés
;

l'on y trouve au>si He la pierre à chaux.

M Gélinas dit que les progrès de la colonisation sont très considérables, et au-delà

de toute atteute le long des chemins ouverts par le gouvornemeut, et que la population est

augmentée de di ux-tiers depuis qielques anifes.

La récolte a été bonne et n'a subi aucun donimasje.

Ce chemin est verbalisé l'espace d'une Leue et trois quarts

COMTÉ DE MASKINONGÉ.

Chemin de la Rivière-aux-Ect^rces.

Conducteur

—

Léandre Lafond.

Montant approprié , $200 00
do payé 200 00

A^ec cette somme M. Lafond a ouvert six arpents de chemin au nord de laRîvière-

du-Loup. dans Hunter-town, et conttiuit do^ ponts formant ensemble 197 pieds de pontage.

La nature du sol par où passe ce chemin st sablonneux et produit de bon grain.

Le bois est abondant et bien beau. M Tond dit que si le chemin é'ait ouvert plus

haut, l'espace de trois milles.il attein<lrait .^s torraiiis '-acants du gouvernfn:ent où les

terres sont excell ntis. Ce monsiiur à compté juqu'à dix personnes par jour qui ont é^é

voir ces terres ; ellos attendent l'ouveiture du chemin pour aller s'y fixer.

Un bon pouvoir d'e^^u existe hur la décha.gc du lac à L'Eau claire, où l'on trouve plu-

sieurs traces de mine de fer.

Les grains ont donné un bon rendement et la propriété foncière a doublé depuis 1857

M. Lafond estime qu'il faudr;iit §3U0 pour parachever le chemin déjà ouvert, et de

plus $1000 pour atteindre les terres de la couronne.

Ce chemin est verbalisé.

.-.i-'

Chemin de St. Didaoe.

Conducteur

—

Rémi Barrette.

Montant approprié |200 00
do pjyd 200 00

Les travaux de ce chemin ont été commencés cette année au front du lot No. 16, dans

le fief de Ilope, et seront terminés aux terres défrichées dulin! Déligny.

Des 25| arpents de chemin otvert, 23 nrpouts «ont praticîibles pour les voituroi* à

roues et le reste pour les voitures d'hiver seulement. (\-* ouvrages ont été pratiqués par-

tic sur une montagne et partie dans un bas-fond, où il a fillu faire 6r)0 picd.s de ra.seinagc

recouvert par 400 voyages de ferre.

" Nous rencontrons sur ce eluniiu," dit M IJairette, " lorsque nous sommes sur le

" haut do ' ' montagne, de bellos sucreries et de lii nous tombons dans une savane (|ui, avec
•* peu d'ouvrage, pourrait être égoutée et qui ensuite fournirait aux colons uu hoI riche et

" productif: au bout de cette savane reprennent les sucreries à perte de vue sur la longueur
'' du chemin fait et encore à faire.

" Cette année, nous avons vu avec joie nos braves colons recueillir boaucoup d'avoine,

' de earrusin, de seigle, etc., etc., que l^s gelées et les pluies n'ont pas endommagées, ou du
' flioiûs très peu.

" Il faudrait encore, je crois, une somme de 82400 pour rendre le ch -min au township
" Peterborough, ce qui donnerait aux colons canadiens un avantage incalculable, rnr une im
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" mensô étendue de belles terres les attendent là pour les récompenser au centuple dM
" sueurs qu'ils verseront en les défrichant."

Ce cheoiia esit verbalisé.

COMTÉ DE BERTHIER.

Ghe.nin Alfred et chemin Ste. Catherine.

Conducteur

—

Jérémik Laporte.

Montant approprié •
^^00 00

do payé 2^Q Q^

Balance restant ?200 00

Le premier de ces chemins, route AlfreJ, a son point de départ près <!« l'égHse St^

Norbert et se termine à la ligne qui divise la seigneurie de Berthier d ave. le town bip de

Brandon ; le second, route Ste. Catherine, qui n'est que la prolongation de la première, se

termine au 9me ranti de Brandon. . ^ i •

Ce. chemins sott complètement ouverts depuis nombre d'années, «^^^«^^^^^^"^^^«^««j"

d'améliorations. Avec la .somme de S218, M. Laporte a amélioré et parachevé environ six

mmes de cè^ chemins, dont4i .nile. dans Brand;n, l mille dans 1'^ P^^^^ « «T M s'

de Lanaudière incluse dans les limites du township de Brandon, au
«"^'^^^f^f"j^^o^^S

kinonKé,etun deuii-mille dans la seigneurie de Berthier. Ces travaux ont coûté 836.99

plrmillè Trois ponts ont été construits, dont deux par les colons et le troisième, long do

^^
^'ptusfeïr^^pouvdrrd'eau, tous utilisés, se rencontrent le long de ces chemins. Il ex-

iste dans le lOme rang de Brandon une mine de cui-re qui, dit-on, paraît très-riche.

L'oPcroU qu'une somme de $300 suffirait pour compléter les améliorations de ces

^'^

Tans Brandon, la récolte a été abondante et nullement endommagée soit par la gelée

°^ ^''

'Le'toïnship de Brandon," dit M. Laporte, "est presque totaleme- 1 Colonisé et U

nopulation a presque doublé depuis 10 ans. Don . le township de Pctcrborou«h, la popu-

fatiouTaagmLte que très lentement, quoique lu plus grande
P'-^»';'*^ «" ^P™r,Vl„7d:

nisutton
• ce peu d'augmentation est dû à ce que les colons de cette p.trtio n ont point de

? e de conXicution. Au contraire, la partie de St. Didaee quise trouve ea seigneurie

se colonise raridement, parce que cette partie a l'avantage de voirs ouvrir de b.ns chemins

deToiumunicition ; aussi la population de cette partie a à peu près quadruplé depuis dix

WM."

COMTÉ DE JOLIETTE.

Chemin de Joltette et Matawin.

Conducteur

—

Maxime Crépeau.

Balance de l'appropriation de 1860 $60 40

Montant approprié en 1801 ^^^ ^^

PtJO 40

Montant payé ^^
Balance restant 3460 40

Ce chemin qui est la continuation du chemin do Brandon et Juliette, commenee au

No. m du 2ud raug de Joliette, et doit se terminer à la nvièrc Mat.iwin.
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Il est actuellement ouvprt de manière à j' passer avec des voiturfs i^ voues jusqu'au
6me rang, à sept milles et trois-quarts du point de départ.

Un mille de chemin a été ouvert, cette année, dont la moitié est praticable pour les

voitures d'été.

"Le chemin," dit .M. Orépeau, ''passe à travers du terrain, généralement d'une
excellente qualité, quoique rocheux ; une partie de ce terrain est ))oiséc en érable, merisier
et hctre et l'autre partie en épinette, cèdre, sapin, etc. A deux mille,-, au-delà du ter-

minus de la route il se trouve mw grande quantité d'excellentes terres, sur lesquelles au-

delà de mille arpents ont été pris cet antumne par des colons de St. Norbert, Ste. Kiizabeth
et St. Félix de Valois.

" Encore à l'heure qu'il est des colons s'y rendent tous les jours pour voir ces terrains

et en prendre. Le chemin Matawin doit traverser de bonnes terres, et il eu traversera des
milliers d'autres plus ou moins bonnes jusqu'au terminus proposé, lit où se trouvent les ex-
cellentes terres de la Matawin.

" L'avantage que ce chemin donnera à la colonisation sera de coloniser les terres dont
je viens de parler, car il n'y a pas de doute que du moment que ce chemin sera terminé,
on comptera .sur son parcours les colons par milliers ; le commerce de bois de pin se trou-

vera aussi grand'jment favorisé par ce chemin. ........
ans

" Les progrès de Ir. colonisation qui sont à ma connaissance, sont ceux-ci : Il y a six

, le township de Joliettc était encore vierge, tandis qu'on y trouve aujourd'hui une
population d'au-delà de trois cent cinquante âmes. Pendant la même période de temps ta

population de la partie nord-est du township de Brandon a augmenté d'au moins mille
âmes. On trouve dans ces localités un grand nombre d'habitaus très à l'aise. Ces progrès
sont dûs à l'établissement de chemins de colonisation.

" Dans le onzième rang de Brandon, il y a eu l'année dernière une chapelle d'érigée,
où M. le curé de St. Gabriel de Brandon se rend tous les quinze jours pour célébrer le

saint sacrifice. 11 est question d'en ériger une cette année dans le township de Joliette.

"Je crois que la valeur de la propriété a augmenté depuis ces années dernières des
deux-tiers.

" Les grains recueillis en plus grande abondance .sont le seigle et l'avoine. La récolte
n'a subi aucun dommage cette année.

" Les prrmières gelées nuisibles aux récoltes ne se font sentir que vers le 15 octobre."
L'on estime qu'il faudrait une somme de S3,U00 pour compléter ce chemin.
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COMTÉ DE MONTCALM.

Chemin de Kilkenny.

Conductour—Louis Dt'FRESNe. •

.Montant appropri*^ $150.00
(lo payé, 1.50.00

Ce chemin qui doit se terminer à Wexford a été complété, cette année, sur un espace
d'un mille, à partir de la moitié du 8e rang jusqu'à la moitié du 9me.

Le sol lo long de ce chemin, ainsi que plus en profondeur, est ^.omposé de terre jaune
très propre à k culture ; le bois y est mêlé.

M. Dufresne dit que depuis que ce chemin a été ouvert par le gouvernement la colo-

nisation a augmenté d'un tiers et que la valeur de la propriété a aussi augmenté en mt^œe
proportion.

Une somme de 8900 suffirait pour compléter le chemin.
Ce chemin est verbalisé.
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COMTÉ DE VAUDREUIL.

Ponts dans Newton.

Balance tic l'appropriation de 1860 ^103.74
Montant payd à la municipalité, en 1861 103.T4

L'artic de cette somme (^-13.34) a été payée à l'entrejn-eucur du pout érigé en 1860, et

le reste a été employé à construire un autre pont dans le 1er rang de Xcwton,long d'il peu-
près 80 pieds.

Oe pont a été reyu par trois experts qui, dau» leur rapport, ont certifié que le pont
avait été construit conformément aux spécifications portées dans le contrat.

^-'

COMTE D'ARGENTEUIL.
Chemins dans 3IiUe-Islcs.

Conducteur

—

William Stua ut.

Montant approprié ^150.00
Montant payd 150.00

Avec cette somme, M. Stuart a amélioré 17 arpents de chemin dans Taugmentation de
Mille-Islcs, dont moitié dans le chemin principal, et moitié dan? East-Outlet, de manière à
les rendre praticables pour les voitures d'été.

Il a aussi construit trois ponts dont l'un de 45 pied.s ; le 2e de 36 et le 3e de 39 picdd,

•|ui ont coûté ensemble 83 1, et de plus 4 arpents de pontage sur terre pour le prix de 856.
La récolte dans Mille-Islcs a été assez bonne, cette année et n'a pas souifertde la gelée.

Une nouvelle église a été construite en 1861.

Chemin damt Morin.

Conducteur

—

Geor(;i-; îIamiltox.

Montant approprié $100.00
Montant payé 100.00

(!etto soninii; a été employée à construire deux pouts importants dans la section

florin du cliemin d'Argcutcuil et Howard.
51. Ilamilton, qui depuis plusieurs années a conduit d'une manière judicieuse les

travaux (|ui lai oui: été confiés, fuit lo rapport qui suit :

" .J'ai le plaisir do vous informer que, avec la souune appropriée, les deux ponts ont
été construits conformément aux spécifications que je vous ai adressées. Le premier a 105
pieds de longueur, et lo Bccond 65, f'-rmaut eusemble 170 pieds de pontage.

" Il m'a fallu donner un temps ^.onsidérable pour surveiller ces travaux pour lequel je

n'ai chargé que deux journées de surveillance, dans l'intérêt de la colonisation, je u ai pas
hésité à faire (juel<iues sacrifices, et j'espèi avoir cnqiloyé pour lo plus grand avantage la

somme qui a été appropriée par le fwuvenit ment."

< 'hi'min de- hi rivin;' du Nord rt de Wcntworth,

(onducteur

—

Jamks A«.mptroN(;.

^Icintant approprié , .^ôOO.tlO

.Mniitniit navé -((lO.payi

)'i

l'e ehtmiu qui «étend lu profondeui tiui un espace d envir

mnni

20 milles, depuis la

vKto du Xnrd jus.iu'au town^ihip Moviii, avait été nnvrj't d'une mnnière incomplète, et il

4
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était devenu nécessaire de l'auiéliorcr. Avec la somme appropriée, le chemin a été rendu

praticable pour les voitures à roues sur une distance de deux milles, depuis la rivière du

Nord jusqu'au chemin de Wcntworth.

Le sol, le long de ce chemin, est bon dans les vallées, mais très rocheux et montagneux;

les terres vacantes en profondeur du comté sont de même nature et couvertes de bellcfi

forêta de bois francs.

L'on trouve dans les environs de la pierre à chaux et quelques indications de minerai

fie fer.

M. Armstrong est d'opinion que si le chemin était terminé et des octroits gratuits

faits aux colons, ça contribuerait beaucoup :ï la colonisation des terres de la couronne en

arrière du comté.

L'on estime qu'il faudrait une somme de 850 par mille pour compléter le chemin.

Chemin de West Go ru.

Conducteur—W. Smitii.

Montant approprie ^150.00

Montant pay<5 150,00

M. Smith n'ayant transmis aucuns rapports à ce bureau, je ne puis vous donner aucun?

détails sur les travaux qu'il a exécutés dans ce chemin.

Chemin de Chathani et Wentxcorth.

Conducteur

—

Joseph Huston.

Montant approprié,

do payé, •

850.00
50.00

Ce chemin commence au front du 10c rang de Chatham et c^t ouvert l'espace de six

milles dont 3 dans Chatham et trois dans Wentworth.

Eu 1854, ce chemin avait été ouvert 5 milles encore plus ou profondeur, dans Wcnt-

worth, mais cct'.^ partie n'est pas même praticable pour les voitures d'hiver, et les colon.*

qui se sont fixés dans ces localités sont obligés, pour sortir, de faire un détour de dix mille;

en passant par Harrington etGrenville.

Avec la t^ommc appropriée, M. Iluston a complété un mille de chemin, et il estime

qu'il faudrait de 850 îi 8100 par mille pour parachever le reste du chemin.

Il y aurait aussi trois ponts à coustruirc dont l'un de 30 pieds, et les deux autres de

60 pieds cha(|ue, dont le coût serait à- peu près de 8200. Le sol par où passe Icchemin

est bon, mais inégal. Le bois y est mêlé. L'on trouve d'excellentes terres du 6c au 9c

rang de Wentworth.

Il existe sur ce chemin plusieurs pouvoirs d'eau et de la pierre à chaux en abondance.

Vkcmin de DalisviUe et Wentworth.

Conducteur

—

Ja.mes Ci-ark.

Balance de l'ap; .opriation de 1S60,

Montant payé,

850.00
50.00

Cette balance » dû étro employée à l'umélioratiou do certaines parties du chemin d<

front du lOo rang de Chatbuni ; mais M. (Mark n'ayant pas transmis de rapport, je ne pui^

vow donner des détails sur les tra'/nux qu'il ii exécutés



27

Chemin de Grenville et Anindcl.

Conducteur

—

Henry Milwav.

Montant approprié, 3100.0U

do payd, 100.00

Ce chemin, long de six milles, commence à la 6e concession, sur le lot No. 15, de \k

se continue pur le lot No. 8 du 8e rang, et se termine au chemin du gouvernement.

Le chemin a été simplement ouvert, cette année.

Des ponts ont été construits formant ensemble 145 pieds de pontage, et ont coûté $25.

La nature du sol, le long du chemin, est bon, mais rocheux et couvert de bois mêlé.

L'on y trouve plusieurs pouvoirs d'eau sur l'un desquels un moulin à farine a été

construit.

Les townships d'Harringtou et d'Arundel s'établissent rapidement, surtout le dernier.

Une église a été bâtie par les colons.

» M. Millway croit qu'il faudrait une somme de «800 pour compléter ce chemin qui est

verbalisé

COMTÉS D'aRGENTEUIL ET OTTAWA.

Chemin de Grenville et Amherat.

Conducteur

—

John McCallum.

Montant approprié en 1859 $550.00

do payé, en 1861 550.00

Ce chemin commence dans les profondeurs de l'augmentation de Grenville et a été

ouvert l'espace de sept milles jusqu'à la vallée de la Rivièro-Maskinongé, située près de la

ligne qui divise les comtés d'Argenteuil et d'Ottawa. Cinq milles de chemm ont été com-

plétés et deux milles simplement ouverts.

Quatorze ponts formant ensemble à peu près HW pieds de pontage, et 1200 pieds de

pontage sur terre ont éttl con.struits.

Plusieurs familles se sont établies le long du iiouveau chemin oCi 1 on trouve U excel-

lentes terres ; d'autres se proposent aussi de s'y fixer.

Au-delù, de la chaîne de montagnes qui passe par le contre des towuships environnants;

l'ourant est et ouest, mais surtout dans raugmentation de Grenville, les terrains sont plus

unis et offrent par conséquent plus de facilités pour les colons.

L'on construit actuellement deux nouvelles éulicics dans l'augmentation d*; Grenville.

Uans le but d'atteindre les belles terres qui sunt en profondeur, 31. >IoCallum a judi-

Li(tii.semcnt fait passer son chemin par la vallée de la Rivièrc-Maskinongé.

Cette rivière prend su s(jTirce dans le township de Ponsomby, comté d'Ottawa, et se

décharge dans la llivière-Uouge, entre les townships do (iren ville et llarrington, aune

distBiice de 14 milleo de l'Ottawa.

COMTÉ D'OTTAWA.

Chemin de WakeJ(eld et Portland.

Conducteur—H. IL\milton.

Montant approprié en 1860 ^800.0O

do payé en 1861 800.00

Ce chemin comiiu-u-e sur le lot No. 17 du 1er laug de Wuketield, pa^se par Teiupletou

et doit se terminer dans Tortlaud, distance de 12 à 14 milles.

Il a été ouvert, cette auuoe, huit milles et neuf iirpeuts de chemm dont deux milles et

neuf arpents sont parachevés. Il a été fait, de plus, 400 verges de pontage sur terre 11 J

en a encore l.WO verges i\ construire dans le reste du chemin
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Ce chemiu a coûté, avec les ponts, à peu près 8380 par luille.

'< Le Bol," (lit M. Hamilton, >• dans les endroits où il n'est pas rompu par les mouta-

*' giics ou les rociifrH, est de la meilleure qualité, Los bois les plus eoinrauns sont l'érable,

" le merisier, le bois blanc, l'orme, la pruclie et le bouleau."

" Ce chemiu pas^^o à travers l'un des plus beaux terrains agricoles du Bas-(.anada, et

" son ouverture sera le moyen do faire établir rapidement les townships de Portland, Dcii-

" holm, Bowman, Bigclow et Wells, dans lesquels se Irouveui- d'immenses étendues de

" belles tcrrcH.
<' La distance de ces terres i\ la cité d'Ottawa n'est pas plus de 25 à ;]0 milles."

" L'avantage de ce chemin s'est déjà tellcuicnt fait sentir que la partie nord-est de

' Wakefield a été presque toute vendue pai l'agent local depuis lîîmois, et j'ai la certitude

" que si le gouvernement fait terminer le chemin l'été prochain, cinq cents colons s éta-

" bliront dans Denholm et Bowman."
. ,^

" Les émigrants Prussiens qui «e sont établis dans Bowman passent par ce chemin.

" L'on trouve dans ces localités grand nombre de pouvoirs d'eau, quantité do pierre à

" chaux et des indices de mines de fer, de cuivre et de plomb.

" A ma connaissance, plus de 400 familles se sont établies dans ces townships dejiuis

" deux ans.
.

. ,

" Le pin a été exploité sur une grande échelle, mais il en reste encore en quantité

" suffisante pour les besoins futurs des' colons.

" Les récoltes ont échappé aux insectes et ont été bien plus abondantes que dans les

" townships situés sur l'Ottawa ; Monseigneur l' Evoque d'Ottawa est en ce moment à bativ

" une église dans la ligne qui divise Wakefield de Portland."

L'on estime qu'il faudrait $5,000 pour compléter le chemin.

COMTÉ DE PONTIAC.

Chemin de Litchfield et Mansfidd.

Conducteur

—

Michael Huqhes.

Montant approprî*? ^^^^

do pay<5 ^^"

Ce chemin commence à. la ligne tntre les lots'Nos. 8 et 9 du 1er rang de Litchfield, et

se termine au lot No. 1 du Tmerangdu même township, où il joint la ligne de division

entre Litchfield et Mar siield.

La longueur projetée du chemin est de 10 à 11 railles.

Il a été ouvert sur une longueur de six milles, dont deux milles ont été paruchevés
;

les autres quatre milles sont passables pour les voitures d'été, mais cette partie n'est i)a»

terminée et a besoin d'Otre élargie en plusieurs endroits.
_

Le prix du chemin complété, à l'exclusion des])onte, a été d àpeu près biOO par nulle.

Dix ponts ont été construits, mesurant ensemble 100 pieds de pontagc (pu ont coftté

J?100 I a aussi été fait 200 pieds do pontagc et fascinage dont le coût a été de $00.

La nature du sol, le long «l'une partie de ce chemin, est de terre noire reposant sur

un fonds de glaise bleue. Les bois qu'on y trouve sont principalement le pin, le chêne, le

bouleau, le bois blanc et l'érable ; dans d'autres parties, le chemin passe dans dos endroits

sablonneux et rocheux, oïl le bois franc domino.

Les terres sont généralement bonnes ot offrent de grands avantages j.oiir Ii- commerce

des bois.

Il existe plusieurs bons pouvoirs d'eau le long du chemin.

Pour compléter ce chemin, M. ITughes pense qu'il faudrait une somme de 81,U0U,

Co chemin est verbalisé
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COMTÉ DE GASPÉ.

('hemin de Ponta den Islc.ti de la Mndeletio'.

Conducteur—A. E. Cukvriei!.

Montant approprié on 1860 ^300

(lo paydculSfil 300

Avec la somme appropriée, M. Cl^vrior a d'abord réparé deux milles de chemin sur

un terrain inégal et entrecoupé de savanes marécageuses. Cette section était celle qui avait

ie plus de besoin d'être améliorée, car c'est par \\ que passent les habitants des villages

nommés Bassin, le Moulin et L'ansc.-à-!a-Oabane, pour se rendre ù. Amhcrst, où ils ap-

portent leurs produits de pèche.

Cette partie a nécessité beaucoup d'ouvrage, vu la nature marécageuse du terrain et

le grand nombre d'égouts et de ponts qu'il a fallu faire. Dans un endroit, il a été néces-

saire même de défricher et faire le chemin à neuf pour le redresser.
^- •

. 1 l'Ouest à

-Meules,''

u\i\.irigni;,' avec lesciueiies .i\.iuin;i»t liuuiinumum/ ^/u.» "i-ti v.v.un..j .*«- „„„.-.

L'étendue du chemin ainsi ouvert est d'environ cinquante arpents à travers le bois et

des sp"anes
;
partie de ce chemin a été pontée.

Une somme de §31.10, restée entre les mains de M. Chcvrier, sera employée dans le

cours de l'hiver, à tirer les bois nécessaires i\ la construction d'un pont.

M, Chevrior estime qu'il faudrait iine nouvelle appropriation de 8150 pour terminer

ce chemin.

Chemin de la Péninnde et de V Anse-nu- Grijfoii.

Conducteur—John Huri.ev.

Balance de 1 appropriation do 1858 $166.75

Montantpayé lOG.T.S

Avec cette balance, 10 arpents de chemin ont été complétés, cette année, dont deux

ont été pontés et fascinés.

Il a été de plus construit deux ponts mesurant ensemble 97 pieds de pontage.

Chemin de iAmie-n-la-LouitL'.

Conducteur-JoTiN nuRi.KV.

Montant appvopr i(5 ^340,00

<lo pny(î 150.00

Balance restant §190.00

Ce chemin a été parachevé sur une étendue d'à peu prés 14 arpent-, dont 4 arpentai

ont été tascinés, et un pont do 96 pieds de pontage a été construit. 11 a fallu aller à uuf

grande di.stance pour ,«e procurer les bois nécessaires h cette construction, dont le coût u

été de «140.

Ch<min de Perce.

Conducteur—CrEOiu! i;s LkBoiîtiller.

Montant appropri<^ ^340.00

do paye 200.00

Balance restant $140.00
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Ce chemin cointucnco à l'extrémité ouest d'Iriahtown, dans le town^hip de Perc4, •(

doit se terminer h la liwitc oucflt de ce (o^rnship,

Il est ouvert la distance do 2f milles, dont 1} mille a itê iwinx^he^é, cette année, de
manière à Htq praticable pour les Toitures à roues.

La partie du chemin complétée coûte 8110.48, y compris le? ponceaux, formant ea-
*t^mble 90 pieds de pontagc.

M. LeBoutillicr, dans sou rapport, l'ait les suggeationa qui suivent :

—

'' Où le chemin est rendu, il importe absolument qu'une route soit ouverte du bord de
'' l'eau, car autrement les lots étant retenus par dc^ gens demeurant vis-à-vis sur la pre-
" mièrc concession, il leur faudrait faire un détour de douze milles pour y parvenir. Les
" habitants prétendent que ces routes sont plus nécessaires que le cnemin de front laême,
" et devraient être fuites tout d'abord. Ils ont raison, si l'on veut se rappeler que ces co-

" Ions ne doivent défricher les terres nouvelles qu'autant que ce travail ne les dérangera
" pas do leurs occupations plus séduisantes de la pèche. Il se passera encore quelque temps
'' avant qu'ils s'adonnent uniquement à la culture, et Ica deux étatA ne peuvent être bien
'< remplis à la fois par les mêmes personurs."

Oh0mins de* NorvëffUns.

Conducteur

—

John Edbn.

Balanco de l'appropriation de 18G0 3826.00
Montant approprié en 18G1 600.00

$925.00
Montant payé 925.00

Deux chemins nouveaux ont été ouverts ; le 1er, appelé chemin d'En-Bas, commence
au lot N° 37 du 1er rang nord, et s'étend jusqu'au 2e rang ; lo 2e, nomnu^ le chemin d'En-
Haut, commence au N° 40 du 1er rang nord, et va aussi au 2mo rang.

Ces chemins sont situés dans lo township de Malbaie.

Le 1er de ces chemins a été ouvert sur une longueur de 7582 pieds, de 12 à 15 pieds

de largeur, et est praticable pour lea voitures ii roues.

Le 2e a été ouvert de la même manière sur une étendue de 6,600 pieds ; de plua, 900
jtieds ont été simplement ouverts.

M. Eden a aussi ouvert un chemin, l'espace do 600 pieds, à travers une savane, de-

puis le N° 38 du 1er rang nord, jusqu'au lot N° 18 du 1er rang sud.

Dans le township de Douglass, 5023 pieds ont été simplement ouverts.

Afin d'atteindre les établissements des Norvégiens sur le 2e ran;^, il ser.Tit nécessaire

d'ouvrir un mille de chemin dans chacun des deux nouveaux chemins.
Cinq ponts ont été construits dans ces chemins, formant ensomllo 207 pieds do pon-

tage, et de plus 29 pieds de pontage sur terre.

Il serait nécessaire d'ériger un pont sur la rivière principale, dont In (ioût cM estimé h
«200.

" La nature du sol," dit M. Eden, " où sont établis les colons, est excellente ot propre
" à la culture. Les bois sont le bouleau, l'érablo, le cèdro, lo pin blanc et le sapin,

" Ces nouveaux chemins seraient très utiles s'ils étaient continués eu ligne directe
'* jusqu'au township de Douglass, ou au bassin do Oaspé, et ouvriraient à la colonisation

" une étendue des plus belles terres de lo Gaspénic ; abrégeraient le chemin du liarachoL**

" de Malbaie d'à peu près 12 milles.

•* L'on trouve plusieurs pouvoirs d'eau le loi;g do ces chemins.
" Pendant la présente année, environ 400 colons venus de la Nor\'ègt>, de la Suèdo et

"^ quelques-uns du Nouveau-Brunswick, so sont établis k la Baie de Gaspé, nord et sud, au
" Oap-Kosier, Hydenham, Dongkss, ot plus particulièrement dans le Baraohois de Malbais.

" Le bois de commerce a été exploité en petite quantité cette année, et 11 n'en reste

" PM plus qa'il n'en fatit pour le9 besoin» des oolooa.

.,^^
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h,-^

.. Pendant la présente Baison, j'ai auBsi employé un cerfin °7b'« ^c t«.vam^^^^^^

" ronstruire des faBcinaecH et ponoeaux dans le cliemm ouvert l'année dernière. J ai aussi

" SnT une cô^dan^s .ne étendue de 838 pied» sur une hauteur de 6 pieds, et dans le

" chemin d'En-Bas, j'ai miné à peu près 25 tonneaux de roc.
j-irx,„„.^ m,p

M. Edc^ estime qu'il faudrait une somme de 81500 pour terminer ces différent* cbc

.ainR.

Chemin de la Fointe-au-Maquereau.

Conducteur—James McIsaac.

Montant appropria?.

Do payé

$120.00
120.00

Ce chemin commence au pont McKeowns, dans le township do Newport, et s étend

l'p,n«4 doS mE iusqu'iJla ligne qui divise les comtés de Gaspé et Bonavonturc.

'''^iTaélïouv^"^^^^^^^^^ son^étendue et est passable pour les voitures d'été, mau.

"'*^*TJ^ ceîtatnTétenduc de pontago sur terre a aussi été construite.

Les terrains, le long du ofeemin, sont pour la plupart propres k culture. Le bois y t.»

'^^ ^
L'on estime qu'il faudrait une som^e de $200 pour le compléter.

COMTÉ DE BONAVENTURE.

Chemin dam Fort Daniel.

Co-ducteur—William McLkod.

Montant approprié 'ISnnA
Do payé !""•""

Les chemins connus sous le. noms de - Mill Road " et de " Th«j;«,°?,;'„^^^^^^^^

ont été ouverts, cotte année, le 1er sur une étendue d'un mille, et le 2nd 1 espace d un demi

mille Ces ehcmins sont prati-^bles pour les voitures à roues.

La longueur projetée de chacun do ces chemins est do neut milles.

iTv a Sn pon^t :V construire sur le chemin du moulin dont le coût est évalué a ?300

ci chemins passent à travers une étendue considérable de terrains propres à la cul-

ture, "m'r"e?é?X merisier, pin, épinette et cèdre. L'on y trouve grand nombre

de ces chemins, et ?100 pour le second.

Chemin <k8 Rapides.

Conducteur—Nicolas Cavakagh.

Montant approprié ^nnn
Do payé

^^-^^

Ce chemin part de l'église de St. Bonaventure, dans le township d'Hamilion, et c-e

*""c°e%"heî!îfétudéjà ouvert, mais non terminé, et aver .«somme appropriée, M. Cavv

^'^^I^:î tJZlt^^Z^^"^ bien,uUivables; le bois .y trouv. e..

abopdanceltk" colonisation a fait beaucoup Ùo progrès depuis que h
^^^^J^^ ^i";"^

llfaudroit une somme d<. SBOO pour parasÉever le chemin jusqu du RapidcPlat,.
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Cliemin dam Hamîlton.

Conducteur

—

Jean Alain.
Montaut appropri<< $200.00
^^ pnyï' 200.00

Le 30 octobre clcrnier, M. Alain ôcrit qu'il avait ouvert, avec la ,noiti.r, ,1e lappropria-tion, 13,)0 pieds de chemin dont 700 pieds fîiscinés
•"II"«^'P"«

oonfeciicmm^..vl?r* ^f
fait d'autre rapport, Je ne puis dire l'éten.luc de ehe.uin qu'il .toniectionno, avec le reste de 1 appropriation. '

Chemin dans New Richmoiul.

Conducteur—W.M. Montgomery.
Montant appropria

.<j;Oo.on

^0 Pay<? (10.00

le 2ud r:i£ aVsmrr'ang.
'*^"*««'"°^y « -^i''^'*^' "" "''"^ ^^"» l-vt de chemin dcpui.

timAV>1n?fr^''°'^'"r!!\f%^''^""^"''
8out excellentes, et .^i ce chemin était con-tinue, les ôc, 4c et 5e rangs, dit 31. Montgomery, seraient ^ablis en peu de temps.

Chemin dr la .Rivière du Xord.

Conducteur

—

William Ro.';?.

Montant approprié |i200.00
1^0 pay^ 200.00

<-'c chemin commence au Uarachois de Nouvelle, dans le town.ship de llone et doifs étendre, eu profondeur, l'espace de huit mille.«.
' 'P uc iiopi

,

et a..it

II a Hè obligé de faire de. foudatiou.s en bois .sur mic hauteur de quatre pieds ,.„

r ^^nfas^- "r
'^""^—ert de f..eines et de gravier; n^a^s'iS mSton

erdl:!;nS*S:^etr1S deTToriJ^
^'""" ''''' '''' '^^' ^"^«'« ''^^ ^ied

<h.JentVlet^S^n7./
?°"' "'' ^7«t\-»«l'0'>« F^ '"^^i"-^ 'lo ÔO tonneaux pesant do bois de<n.irpente lequel a été fourni par lo;i intéressés.

réussfr'ïei'fl'/" 'l"""'"
''*

^1l
*^'î?'^" '' ^''' '' *' '^ ^^'"'^ "" ^•'''^vail opiniâtre pour

. cînê satisf..?,? 'T P"''"^'''- ^' '"'''"="' "^^'^«"'oins est bien confectiomié H donnepicine satistaction aux intéressés.

Toutes les terres par où doit passer le chemin sont bonnes et propres à la culture

.Te L;r.tx?*J:,."" '" '- '
'" •" - »™"^ ''

^'- ' ""^'- "-- ^^

T'n moulin à farine a été construit.
Il faudrait encore 8200 pour terminer le eiiemiii suf le IJavjKhois. I.c reste du chemincoûterait h peu prés de 8140 à, ?300 du mille.

cuemiii

Chemins dans Maria.

Conducteur—JosKnr Mi(i].\n>.

Montant approprie^ .$800.00
""^ pay*^ r>oo.oo

Los fheiiiiiis ouverts par 3Î. Alichaud. sont :

r^ La continuation du chemin de la 2de à la 4me cuueosion •

»ni,^;,iln„:;i"r-''ir'?;,,tîf
'""'»"'"»"" » >» s-n,i;,i,io,,.. ,. ,.,,,1

.^

r
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Le premier de ces chemins commenue à la ligne entre François Sono et îsaac Leblanc,
et est terminé jusqu'à la 4e concession ; l'étendue de chemin ainsi parachevé, cette année,
est do 6570 pieds.

Le second chemin commence i\ la ligne entre les terres du Révd. M. Alain et M.
McGregor, et s'étend jusqu'au ruisseau de la chaussée du Castor, sur lequel un pont de 116
pieds a été construit par M. Michaud. Dans ce chemin une étendue do 2420 pieds a été
simplement ouverte.

liC coût du chemin complété a été d'à peu près 8100 du mille, sans les ponts.
.

Il a été au.ssi construit du pontage sur terre et il en reste encore à taire.
•' La nature du sol," dit M. Michaud, " le long de ces chemins, est propre à la culture,

" le bois étant principalement le bouleau et l'érable, avec un peu de cèdre.
" Le chemin de la 2de à la 4mc concession offre beaucoup d'avantages aux colons qui

" y sont établis, en leur procurant les moyens do communiquer au bord de l'eau pour y" transporter leurs produits et le bois de commerce.
" Le chemin do Patricktowu à la Grande-Rivière sera aussi d'un grand avantage pour

" les habitants de cette localité et leur permettra de transporter leurs grains au moul.'i.
" Il existe une carrière de pierre calcaire dans Patricktown.
"La colonisation de ce township augmenterait considérablement si ce chemin était

" continué jusqu'à la 6me concession, vu qu'il existe en profondeur une étendue de bonne
" terre do plusieurs milles de lon^-ueur. Les gens n'attendent que l'ouverture du chemin
" et l'arpentage des terres pour ^ j axer.

" Les grains n'ont été nullement attaqués par la cecydomic ou mouche à bîé, et la
" récolte do patates a été bonne dans les terres nouvelles."

Une somme de $800 serait nécessaire pour ouvrir le chemin de la 4me concession au
lac Mamkiswi situé sur la 6me concession, et une autre somme de S200 suffirait pour para-
chever le chemin de Irish Sottlemcnt.

Chemin de Paspébiac.

Conducteur

—

André Loisel.

Montant approprié 860.00
Montant payé

, 60.00

a son point de départ près de l'église de Paspébiac, et se dirige dans l'inté-

ae n'a encore pu parvenir par défaut de chemin, si ce n'est l'hiver à travers

Ce chemin
rieur où p^rscnne

le bois.

Co chemin avait précédemment été ouvert sur une distance d'un mille et demi et
cette f.nnée, il a été continué l'espace de 15 arpents à travers une savane presque couverte
d'eau mais cette étendue n'est pas terminée.

I' y aura trois ponts à faire dans ce chemin, dont l'un de 30 pieds, le second do 50,
et le d irnicr de 200 pieds ; le coût de ces trois ponts est évalué à 6600. De plus, il y aura
deux nilles de pontage à construire.

M. Loisel, dans son rapport, donne les renseignements qui suivent :

" En arrière de Paspébiac, il y a une grande étendue de terrain d'une excellente qua-
" lité ; c'est une forêt d'érables et d'autres bois francs, se prolongeant par une pente douce
" vers l'intérieur et à une grande distance, de môme que de chaque coté à droite et à
" gauche.

" Cette route continuée d'abord à 10 milles serait d'un immense avantage pour la
" colonisation. Le plus grand nombre de nos pêcheurs n'attendent qu'un chemitTpouraller
•' travailler sur dus terres qu'ils ont pris en concession, et les autres en feront autant quand
" on aura ce chemin qu'on désire dtpuis si longtcmp.s,

•' Il y a de magnifiques pouvoirs d'eau sur la rivière Xouvelle; on trouve aussi à la
'•' surface quelques indices do pierre à chaux, quoiqu'on n'ait pas encore découvert de
carrière .. ,„...., .,. -

,

" Quant aus reoseignemepts que vous demandez sur ka progrès de la oolonisatiôu je
' (iuis obajïrin d'avoir à vous répondra qu'il» sont à pou prè:^ nuls, vu qu'il n'v n enqûr#
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" aucun chemiu clans les environs conduisant à l'intérieur. C'est le grand et l'unique

" obstacle fjui, j'espère, disparaîtra bientôt."

Les crains récoltés cette année n'ont subi aucun dommage par la gelée ou les insectes.

L'on estime qu'il faudrait une somme do S 1000 pour parachever le chemin, sans y

comprendre les ponts.

Chemin dans Menu.

Conducteur—Samuel Sook.

Montant approprié 6t3U.UO

Montant payé GO.OO

Ce chemin est la continuation du chemin Kemjtt et se termine à celui de .la Mission,

distance d'environ trois quarts de mille.

La moitié de cette distance a été ouverte cette année ; l'autre raoit'é l'avait été précé-

demment.
Un ponlacc de 400 pieds a été commencé qui n'est pas encore terminé.

Les tcrresdans ces localités sont excellentes et couvertes de bois franc, sapin, etc.

M. Sook croit qu'il faudrait une somme Ho. 8*200 pour parachever ce chemin.

Chemin central de New Curlisle.

Conducteur

—

James Flowers.

Montant approprié SCO.OO

Montant payé 60.00

Ce chemin a son point de départ pris de l'église anglaise de New Carlislc, et doit se

continuer l'espfCJ do huit milles jus(ju'aux établissements situés sur le haut de la rivière

Bonaventurc.

Il est maintenant ouvert sur un espace d'ù, peu près 5} iuilk>.

Ce oheiuiii comiiieriLi'' en 1857 par M. Wm. McDonald, a vlo continué cette année

par M. Flowers, qui en a ouvert un mille et demi dont onze arpents peuvent être fréquenté,

par des voitures d'été, et le reste qui passe ù travers une savane n'<'st praticable que pour

les voitures d'hiver.
' Il est situé dans le township de Cox.

Il a été construit un pont do 00 pieds do loujrueur, et un autre a été réparé dans la

partie ouverte par M. McDonald.

Ce chemiu passe à travers une étendue de terre très riche, et plusieurs beaux établis-

sements s'y sont formés.

Le bois consiste en érable, bouleau, pin, sapin et cèdre.

Une centaine de colons, pourraient s'établir le long du chemin mémo, et plus eu pro-

fondeur en allant vers le nord, l'on trouve une grande étsnduc de belles terres, capable d<^

contenir une population de 7 à 8000 habitants.

Il y a un superbe pouvoir d'eau sur lejuisseau Cuthbert, dann la partie du chemin non

encore ouverte. Un pont de 70 pieds devra être construit sur ce ruisseau, dont le coût est

évalué à SlOO.

L'on trouve aussi le long du chemin de la pierre à chaux en abondance.

M. Flowers pense qu'il faudra §200 pour compléter les cinq milles de chemin ouvert,

et de plus, 8-500 pour parachever le chemin jusqu'à la rivière Bonaventurc.

A Bonaventurc, une superbe église catholique qui a coûté oC3000 a été terminée, -t

deux églises protestantes ont été commencées » Port Daniel.

Le chemin est verbalisé.

Chemin de New Glasgow.

Conducteur—A. A. Nîcol.

Montant approprié

Mcatant payé

300.00

60,00

« i ^
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Ce chemin commcuoc au oheiuiu Kompt, près do la résidoricc de M. Ilotiry Dowus,

dans Ristigouche, et eut complété à quelque distance au-delà, du pont do la Petite-Rivière.

A peu près doux arpont8 ont été parachovÉs, cfitto niuu'e, et ii a do plus été réparé uu

pont de 77 pieds de pontage qui a eoûté 832.

l^Ch terrains dans cette localité sont de quantité supérieure et couverts de bouleau,

il'érablo, de cèdre, d'épinetto et de sapin
j
presque toutes les terres sont déjà prises.

Il est projeté d'ouvoir trois nouveaux chcrainH dans Ristigouche qui seront d'un graud

avantage pour la colonisation, en donnant accès ii une étendue considérable do terres, les

plus fe'rtiles du township, situées entre la branche ouest do la Potito-Uivièro et la rivière

Matapédia; ces terres sont couvertes des plus beaux bois.

Il y a des pouvoirs d'eau considérables dans lo voisinagi; du ehemin, ainsi que sur les

lignes du chemin projeté.

L'on trouve partout de la pierre à chaux en abondance.
" JjCS progrès de la colonisation," dit M. Nicol, •' ont été retardés par le manque de

" chemins pour se rendio aux terres vacantes de la couronne, luais dans le township voisin

'• de Matapédia il s'est formé, depuis deux ans. une nouvelle colonie comprenant plus de

" cent familles qui .sont dans un état prospère.

" Le bois a été généralement exploité, mais il en reste encore suffisamment pour les

besoins dos colons.
" La récolte dans ces endroits a été assez bonne et peu attaquée par la mouche.

" C'est un fait bien établi, par une observation do plusieurs années, que les pfttatea

•' semées dans les terres neuves ne sont pas attaquées par la maladie au même degré que

• celles plantées dr.uri les terres anciennement défrichées."

Il faudrait une nouvelle appropriation de S:JOO pour compléter ce cbemio

' ^h-' Chemin de (xlen Settlement.

Conducteur

—

John G. F.\ir.

Montant appropria; en 1860 J^lOO 00

do payé en 1801 100 00

Dans ce chemin (lui commence à la 2me concession du township Nouvelle, et court

vers l'ouest jusqu'au lac. M. Fair a complété à peu près 42 chaînes de chemin, dont 15

ont été ouvertes à travers la forêt; les autres chaînes étaient déjà ouvertes 11 a aussi été

nécessaire d'enlever grantl nombre de grosses pierres, (Bov.hhr^ )

Ce chemin est maintenant ouvert l'osp.ace de \ milles depuis h- grand ehemiu et con-

duit à une étendue de bmnies terres.

^

Oliemin des A(hiJh')i«.

Conducteur—Jo.^^r.i'ii >J. Veugk.

Montant approprié !$-00 00

do payé.! 200 00

Ce chemin a .son point de départ à la rivière Matapédia, dans le township du môme

nom, et s'étend à la profondeur de l^ mille jusqu'à une chapelle temporaire érigée par le

.-Vcadicns.

Cette étendue a été ouverte en chemin d'hiver.
, , , „, ui

Les terrains, le long du chemin, sont de bonne qualité, couverts de bouleau, d érable,

da cèdre, etc., et sont très propres à former des établissements agricoles
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COMTÉ DE RIMOUSKI.

• Po7it sur la Rivière- Tortigon.

Montant approprié ?11& 00

do payé .., 66 38

Balance restant ^132 67

Ce pont, maintenant en construction, est situé dans le chemin de Saudy Bay.

Il a été donné à faire à l'entreprise, ! 14 octobre dernier, au sieur Edouard Landry,

suivant le plan et devis fournis par le conseil municipal du towusnip McNider, pour lo prix

de §199.
. ,. ,. ,

Ce pont devra avoir 100 pieds de pavé de l'extrémité d une terrasse à 1 autre, et devra

être parachevé le 15 mars prochain.

Afin de prévenir les accidents du feu, l'entrepreneur s'est obligé de faire trois quarts

d'arpent quarré d'abattis du côté nord du p(.nt, et un demi arpent quarré du côté sud, et

de .aire brfiler et nettoyer le terrain au râteau.

Il est

Oh'min Bégon.

Conducteur—Thomas ?. Pelletier.

Montant appropria; $250 00

do payd.. 250 00

La longueur projetée de ce chemin est de 30 milles, dont 18 ont été tracé.s.

maintenant praticable pour les voitures :\ roues sur une étendue de cinq milles. Son point

de départ est la ligne de division entre la seigneurie des Trois-Pi.^stoles .-t l" township

Bégon.
M. Pelletier a ouvert, cette année, 22 arpents de chemin au sud de la rivière Bonn-

bouscachée ; il a de plus fait faire 100 pieds de pavage d'une hauteur moyenne de trois pieds,

afin de parer aux inondations de cette rivière qui rendait cette partie du chemin dange-

reuse le printemps.

Il a aussi construit un arpent et demi de pontage, afin de donner aux colons établi»

au-delà les moyens de transporter leur récolte.

Ces divers ouvrages ont coûté Ç84.22.

M. Pelletier a gardé pardevers lui la balance de l'appropriation, dans l'espérance que

le département voudra bien l'autoriser à indemniser les colons qui, en ISGO, ont généreu-

Bernent contribué à la construction du pont Bouabouscachée, en exigeant pour le uiomcnt

que la moitié d( leur salaire, mais avec l'espoir que le gouvernement leur îi.c.irderait

l'autre moitié une autre année.
" Ce chemin," dit M. Pelletier, " passe à travers un sol généralement bon et propre à

« la culture, boisé de pin, d'épinette, de sapin, de cèdre et d'érable, vers ia partie sud

" Ce chemin favorise la colonisation ; les vieux défrichements s'agrandissent beaucoup

" chaque année, les nouveaux s'y multiplient, et grftcc aux secours accordés pur le gouvei

" nement en grains de semence le printemps dernier et à la construction du pont sur lu

" rivière Bouabouscachée, qui a permis d'ensemencer, en mai dernier, les plus riches terres

" qui se trouvent situées au sud de cette belle rivière, la récolte de cette année devra tri

" plcr celle dos années dernières.
•' Au moyen de cette nouvolle route les colons do Bégon échangent fueilemont aujuiir-

" d'hui l'excédant de leurs récoltes avec les marchands.
" Les magnifiques sucreries situées sur le haut de co township s'cvploitent sur une

'' bien plus grande échelle, depuis l'ouverture du chemin en question.

" 11 existe plusieurs pouvoirs d'eau sur deux des(j[uels il y a des moulins en eonstru;-

•' tion, mais je nui jamais remarqué de carrièrss do pierre à chaux ni aucune trace de

" mine de fer ou autre minéral utile •••

" Depuis l'époque do l'ouverture du chemin Bégon, lu eolonisu-

'* tign y a progressé rapidement et la population y est quadrupléf

JU^
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" L'augmentation de la valeur de la propri<^t(' foncière, ilopni^ l'ouverture d'une route
•' dans le township Bégon, est de 400 pour 100.

" Les grains recueillis en plus grande quantité, dan» les environs du choiniii ouvert
•' NOUS ma surveillance, sont : le blé, l'orge, l'avoine, le seigle et le", pois.

" La gelée et les insectes n'ont fait aucun dommage à ces grains, cette année."

La somme nécessaire pour compléter ce chemin, dans l'étendue tracée, serait d'environ

?:,000.

Chemin de St. Moi.

Conducteur

—

Charles Thkriaolt.

Montaut approprii'î ^20 00

Montant payd 420 00

Ce chemin commence au 3me rang de Dcnonville et est ouvert jusqu'au chemin ïaché
M. Thériault a commencé ses travaux au chemin Taché ; en descendant, il a défriché

«eize arpents do chemin et en a parachevé 14 de l.i largeur de 20 pieds.

Il a été construit plusieurs petits ponts et fasciné six arpents de chemin (jui ont ensuiti

été recouverts de sable.

Le pont sur la rivière Mariaquèchc qui menaçait ruine et exposait les colons à de grands

dangers a été reconstruit, cette année, d'une manière solide.

La longueur est de 130 pied.«<.

( )

Qhemin de VIle-Verte.

Conducteur—J. Et. Fraser.

Balance de l'appropriation de 1860 §32 1">

Montant appropria en 1861 250 00

§282 \r,

Montant payé 282 l.'i

Ce chemin est maintenant ouvert jusqu'au chemin Taché qui, à cet endroit, passe daii.s

Ui cordon entre les 8û et 9e rangs du township Viger.

L'étendue ouverte, cette année, est d'environ un mille et cinq arpentn, dont partie enf

terminée.

Il a été fait 1!{ arpents de pontage sur terre et un pont de 18 pieds. I>e plu.s un pont

qui avait été détruit par le feu a été reconstruit do 15(5 pieîls de longueur sur une largeur

de 18 pieds. Huit arpents d'ancien chemin ont aussi été réparés.

Il y aura deu.K ponts i construir;' sur ce chemin ; l'un sur la rivière MiiriaquOehe, est.

istimé 11 îdUO ; l'autre sur un ruisseau coûtera 850. Ces, deux ponts sont absolument

tiécessaire» pour les colons qui vont en grand nombre prendre des terres dans ces localités.

" La partie supérieure du Se rang ainsi que le De," dit M. Fraser, '• promettent le plu»
•' grand avantage à la colonisation, le sol y est de la meilleure qualité, c'est la plus bellu

" forêt que j'ai jamais vue, on n'y voit partout que des sucreries étendues qui sont mainte-
•' nant exploitées, et des sauvages employés aux travaux du chemin nie disent que le ehe-
•' min Taché no pourrait pas '1trc mieux fixé que dan» cet endroit,"

Il faudrait une somme de 3150 pour compléter ce chemin sans y comprendre les pouts

A\

(Viemin

Conducteur—L.

Montan t approprié

Montant payé

Viyer.

M. Lapointi:.

§2;jO ou
. 250 00
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Ce chemin qui commence au poteau qui divise la seigneurie d'avoc letownship A'iger,

l'st maintenant ouvert en profondeur, moinn 7 ou 8 arpents, jusqu';\ la 12o concession.

Il a été ouvert et complété, cette année, 20* arpents de dieniin sur le lie rang de

Viper, ce qui donne une étendue de 7 milles de eliemin propre aux voitures d'été.

Trois arpents de pontagc sur terre ont coûté 836.

La partie du chemin située sur la 5e et la Oe concession a'élant détériorée par la grande

circulation et le peu d'entretien, les colou.s s'y trouvant en très petit nombre, M. Lapointe

suggère d'employer partie de l'appropriation do l'an prochain i\ effectuer les réparations né-

cessaires.

Extrait du rapport de M. Lapointe :

'>' A l'appui de ce que j'ai dit de la beauté dos terres dans les concessions au-dessus de

la 7e, je citerai un fait qui a causé l'admiration de plusieurs personnes compétentes. Le

chemin de la 8e et la moitié de la Oe concession n'a reçu de la graine de foin que par le

transport do quelques bottes apportées par les personnes qui allaient visiter les terres dans

cet endroit, la première année de sou ouverture ; cette partie do chemin aurait pu donner

cette année' si ce foin eût été fuit en bonne saison, au moins 000 bottes ; même quelques

personnes l'auraient estimé à 1000 bottes. Jamais les terres que nous cultivons .sur la Ire

et la 2e concession ne peuvent nous donner le foin aussi long et aussi bien fourni qu'il ne

l'était dans cet endroit. A partir de la Do concession en montant, l'exploitation do l'érable

s'y fait activement. Trente-six cabanes :\ sucre ont été construites de chaque côté de ce

chemin et peuvent donner chaque année , terme moyen, 25,000 livres de sucre. Si ce

chemin atteignait les chaînes d'érable mentionnées dans mon précédent rapport, ce nomlue

y serait quadruplé en peu d'année?'

'' La colonisation fait des progrès rapides dans A'iger, je m; crois ).us qu'aucun des

townships adjacents puissent rivaliser avec lui sous le rapport du progrès
;
sa population

(lui n'était en 1851 que d'à peu près 40 âmes, est maintenant do 1000 à 1100.

'< Une seule chapelle est érigéo dans Viger, mais un nouveau >^\tr. est on contemplation.

<' L'augmentation do la valeur de la propriété foncière a doublé depuis 4 ans dans

plusieurs cantons, et par exception quelques propriétés ont quadruplé ^lo valeur. La terre

de mon voisin me fut offerte pour 8300 il y a quatre ans; aujourd'hui, (elui (jui lu possède

refuse 8800, et il aura davantage. Je connais des colons qui, ave: des familles en bas âge,

ont commencé l'ouverture des lots qu'ils occupent voilà 8. 10 et 12 uns. n'uyant pour toute

avance une pioche, une hache et quelquefois uu cheval : aujourd'hui ces colons no lai,s,se-

raient pas ce qu'ils occupent à moins de 1000 à 2ltOi) piastres, l'u «le mes anus, qui a

dépensé pour acha. de lots dans Viger 8125, il y a dix uns, occupe iiiuiut(>i.a.it des i)ropné-

tés pour un montant de 0000 piustrcs. 11 n.c disait, voilà peu de jours, cpi il pensait payer

à son curé cette année, la dimo de 800 minots do bons grains ;
un .m deux autres individus

peuvent en dire presqu'autant." n •

Deux moulins à scie ont été construits, l'un .sur le 7e et 1 autre sur le Se r.m^. 11 existe

aussi des pouvoirs d'eau considéTables sur les 'Je et I le rangs.
, . . m

A l'extrémitr du chemin ouvert, il y aura uu pont à con.struire sur lu nviere lénes-

coupe, dont le coût est évalué de 880 à 8100.

Ce chemin n'est verbalisé que sur les quatre premières concessions.

K

Chemin de. St. Modeste.

Conducteur—N. Mlville.

Montant approprié ^^^J^ ^^

Montant payé 2.>0 00

Ce cheiulu part du Go rang de Whitworih uî doit se terminer nu i-hemm de Ténis-

11 a ét<5 nivelé, cette année, quinze urpents de chemin ; il est maintenaat ouvert juB-

qu'à la ligue qui s6p»ro les 8o et 9o rangs,

iï
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Quoique ce chemin ne soit pas parachevé, il est néanmoins passable pour les voitures

à roues jusqu'au chemin Taché, sur une étendue de six milles.

Plusieurs petits ponts ont été construits ainsi que deux arpents de pontage et de fasci-

nago recouvert, eu terre.

M. Miville a de plus amélioré le chemin de lu (Je concession, daus lequel se trouvaient

de grosses pierre.*». Celui de la 5e concession aurait aussi besoin d'amélioration.

Les renseijïnenieuts suivants sont extraits du rapport de M. Miville.

• Les 3o, 4c, 5e, ()c et 7e concessions de Whitworth sont rocheuses, mais le sol eu est

bien bon. 'J'outes les autres concessions supérieures ne laissent rien à désirer de mieux et

sont des plus faciles à eolouiser.

" Le sol est couvert de beaux bois franc, tel que érable et merisier d'une longueur

et d'une grosseur extraordinaires ; les premières couccssions notées ci-haut sont boisées Cn

bois mou de toute espèce.
" Les avantages que ce chemin oflro à la colonisation sont certainement incalculables,

vu qu'il y a un grand nombre de concessions à ouvrir possédant de bien bonnes terres,

et surtout s'il s'embranche au chemin du lac Témiscouata, ce qui établira iine communica-

tion directe entre ces colons et ceux de Madawaska et du Nouveau-Brunswick.

" Il y a 10 ou 12 pouvoirs d'eau dans le township Whitworth, ainsi qu'une carrière

de pierre à chaux, dans le 9rae rang, d'une qualité supérieure

" Les grains recueillis en plus grande quantité, sont l'orge, les pois, le seigle, l'avoine

et le sarrasin. Les différentes espèces de grains n'ont souffert, cette année, aucun dommage

ni par les insectes ou la gelée ; le blé y vient très bien

" Je suis heureux do vous faire connaître (ju'il s'est fait beaucoup de défrichement

sur le Orne rang do notre township, cet automne ; nos jeunes gens ont le courage de

devancer l'ouverturo do ce chemin, dans l'espérance qu'il se prolongera jusqu'au chemin

du lac Témiscouata. IMusieurs personnes me disent que toutes les concessions à alli

jusqu'au chemin du lac sunt très favorables à la culture et faciles à coloniser, et la com-

munication quo les colons auraient avec les habitants du Nouveau-Brunswick procureraient

les moyens dt; vivre avec bien plus d'aisance : bon effet dont se ressentiraient aussi les

;.'uns de Cacouna, St. Arsène et Isle-Verte.

" Je terminerai en vous informant que l'élan pour ouvrir nos forêts se fait sentir

d'une manière sensible depuis ces dernières années, les jeunes gens ne parlent plus d'émi-

grcr aux Etats-Uni^, mais tous songent à exploiter nos forêts et à s'emparer du sol cana-

dien, ils comprennent et apprécient les efforts de notre gouvernement qui fait ouvrir ces

chemins uniquement pour leur donner l'avantage de s'établir auprès de leurs paroisses

natales et d'y vivre honorablement, sans avoir à s'expatrier en pays étranger, y perdre

leur santé, leurs mœurs et la religion de leurs ancêtres."

M. xMiville croit que pour terminer le chemin jusqu'au chdmin Témiscouata, il fau-

drait une somme de î?:î,4no.

COMTÉ DE KAMOURASKA.

Chemin Chapais.

Conducteur

—

Maurice Bossé.

Balance restant de l'appropriation de 1860 ^251.74

Montant pay(: .-n 1861 251.74

Avec cette balance, M. Bossé a repris ses travaux où il les avait laissés il y a doux

ans, et a fait 'J4 arpents et ÎJ perches de chemin à travers une savane rocheuse qu'il a été

obliger do fasciner et (iii'il faudra recouvrir de terre. Cette savane s'étend plus loin sur

un espace do deux miili :i, uuaulto < ommeneent :£== terrains défrichablcs à în<^§«re que l'on

avance vers lo chcmiu Taché. Au-dessua de dernier ghemin jusqu'à la ligne provin-

ciale les terres sout d'urio trèa bonuô quaUtii<
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Le pont construit eu 1859, sur la Rivière-Ouelle, a malheureusement été détruit par le

feu, en juin dernier, malgré toutes les précautions qui avaient été prises pour en nettoyer

les abords. Te pont, long de 122 pieds et qui avait coûté §163, devra nécessairement

être rebâti.

ai

ei

COMTÉ DE L'ISLET.

Chemin Arago.

Conducteur—P. C. Fourniek.

Montant approprié $500.00

Do payd 500.00

M. Fournicr a parachevé, cette aunée, la partie précédemment ouverte ainsi que 22

arpents de chemin neuf et six arpents ont été simplement défrichés.

Ce chemin est maintenant ouvert sur une longueur de deux milles dont 1} mille est

praticable pour les voitures à roues et J de mille pour les voitures d'hiver.

Le coût du chemin par mille, sans y comprendre les ponts, est d'environ $520.

Plusieurs ponts ont été construit.s formant ensemble 79 pieds do pontage, et ont coûté

" S'il faut lu juger," dit M. Fournicr, " par les établissements (jui xc trouvent dans

" le voisinage du chemin, le terrain est très propre à la culture.

*' Ce chemin sera d'un grand avantage pour la colonisation des terres de la couronne,

" surtout s'il est bientôt continué jusqu'au chemin Taché, et même au delà, car il est

" digne de remarque que plus on s'avance vers le sud, plus^le territoire est avantageux et

" exempt des roches que l'on rencontre trop fréquemment sur les terrains plus rapprochés

'< de nous. Ce chemin sera encore très utile pour l'exploitation de nos forêts qui renfer-

" ment encore beaucoup de bois de commerce."

L'on trouve plusieurs pouvoirs d'eau dans le voisinage du chemin.

La récolte dans ces endroits a été excellente cette année et nullement attaquée par la

gelée ou les insectes.

"SL Fournicr estime qu'il faudrait une somme de S5500 pour achever ce chemin.

Chemin Elgin.

Conducteur—Stanislas Dbapeau.

Montant approprié S2500.00

do payé 2500.00

Trois milles et treize arpents do chemin ont été parachevés en 1861, dont 16i arpent*

ont été fascinés. Il a aussi été nécessaire d'ouvrir des décharges sur une longueur do 18è

arpents, afin d'égoutcr le terrain.

De plus, vingt arpents do pavé, commencés eu 1860, ont été parachevés, et le, ciût

eu a été de «KIO.'
, • , ,.

Deux grands ponts ont été construits sur la lUvièrc-Noire, l'un de 133 pieds et 1 autre

de 132, ainsi que 23 petits ponts formant ensemble 112 pieds de pontage. Le coût de ces

ponts a été de S208.

Le coût du clieniin parachevé, sans y comprendre le» ponts, est do «a92 par mille.

M. Drapeau, dans son rapport, donne les renseignements suivants :

" Il reste environ 5i milles de chemin à faire pour parvenir h, la ligne provinciale.

Comme ce terrain est plus <^levé et moins onduleux, j'estime îi $3,000 la somme nécessaire

pour terminer les travaux d'ouverture de cette route jusqu'à la ligne provinciale. Il est à

espérer dans l'intérêt des familles établies tout près do la frontière quo ce chemin scrn

cuiupiété durant la prochaine salâôn.

" Ln 8ol est généralement fertile, malgré qu'il soit pierreux eu çcrtnin.s endroits, c'est

W l>pîs ipon qui domine Cependant, l'wpoct de la contrée change rnpidcwpnt on nrrivant

t^
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aux alentours du chcmiu Taché ; là, lo sol devient moins piorreux, et le bois franc s'y trouve

en plus grande quantité. On apsurc que la valeur comme la qualité des terrains situés à

l'intérieur des cantons traversés par le chemin Elgin est encore supérieure. - - -

" Les gelées et les insectes n'ont causé aucuns dommages dans la localité, cette année.

" Plusieurs moulins à scie fonctionnent suffisamment pour les besoins actuels des colons.

" On avise actucllemeut aux moyens à prendre pour y ériger durant l'hiver une ou

deux chapelles."

Chemin Tarhé.

Conducteur

—

Stanihlas Drapeau.

Montant a npronr ic $12,300. 00

do payé. 6,500.00

Balance restant $5,800.00

li'étomluc de chcmiu coiitectioiiiié en lS()l, est de onze milles et trois arpenta propres,

îiux voitures Iv roues.

Il H été ponté un espace de 11 arpeuts dont partie à travers une savane dépourvue

dii bois ii.'cosaiie \\ ce ireiire <l'ouvr!i,iir et 4u'il a fallu aller chercher assez loin, à dos

d'hommes.
, i ,

,

^ j *

11 a été aussi nécessaire de pr;tti({iier de larges fossés sur un espace de 14d arpents, dont

le tout a été d'au-delà de ?(loO.
^ 1 1 9a>

gaarante-si.\ ]ietit.- ponts ont été construits >ur îles ruisseaux, lormant ensemble 'JU-

pieds de jiontage, qui ont coûté $190. Il a aussi été construit trois grands pouts sur la

Rivière-Noire, mesurant ensemble '-'91 pieds, pour le prix de $390.10

Le eoiit par :uille a été, sans comprendre les ponts, de S5494.

J,e chemin Taché dont la longueur [.rojetée est de 201» milles et 4») chaînes, est main-

tenant ouvert et praticable pour les voitures à roues sur une étendue de 46^ milles, savoir :

s.l uiiUes dans le comté de Kamonraskii, 18 milles dans le comté de l'Lslet, et 20 milles

dans h' comté de liellechasse.
.

Le sol à travers !e(|Mel passe ce ehemiii eut Mr-.identé .-t rocheux, mais d excellente

((Ualité

Ce chemin, à raison de la facilité avec laquelle on pourra y eoiummiiquer par le moyen

•hs nombreuses routes transversales (jui s'ouvrent à partir des anciens établissements, con-

tribuera puissamment ù l'avan-emeiit de la colonisation dans cette belle partie du pays.

Uéjà les terres «'établi.ssent sur toute la )»artie du chemin ouvert, et comme le re-

marquc'M. l>rapeau, il n'y a pas suffisamment de lots gratuits, le long des chemins Taché

et Elgin, pour tous les jeunes colons qui désirent en avoir.
„ , . •

Dans son excellent" rapport. M. Drapeau dit :
" Il y a actucllemeut 18 milles de chemin

" propre .ni roulage sur le chemin Taché, .lans le comté de ITslet, soit : neuf milles chwiue

" côté du chemin Klgin.
, , • i,\A \

" Le terrain est généralement avantageux i>our la .-ulfurc, .-t le bois y est mêlé. A
" mesure (luo le chemin s'ouvre, les terres sont prises par des colons (jui les défrichent,

•• (liiMs l'ospéranee de s'en assurer bi possession loistiue des permis d'occupation leur seront

" otte.its. Dans le comté de l'Islet, il y a plus de jeunes gens (pii désirent avoir des terres

" qu'il y en a à donner gratuitement sur les chemin'; Klgin et Taché.

" Lfs terrains en profondeur .sont iiussi très prônés par ceux qui les ont traversés.

" guant il la qualité du sol et aux autres informations de lieu, je ne crois mieux faire

' qu'en vous référant ii ro qu'en disent MM. Carrier et (îagnon. dans leurs rapports rcspcc-

" tifs de l'an dernier, qui en purleiit longuement
_

•' Cependant, avant de tenniner, je crois devoir, en bonne justice, témoigner publi-

" (|uement toutv ma reconnaissance à MM. Camer et (4agnon, assistants-conducteurs des

• travaux pour ISOi, pour tout le Jièlt •lU'il'^ ont déployé dans l'cxereice de leurs •^e^^"'^.

"en donnant une visilante attention et une économique direction aux travaux oonné» à.

• i
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" leura soin«. Je suis heureux d'ajouter que je ne pouvais mettre en des maios plus habiles
" la direction des travaux que le gouvernement m avait confiés pour surveiller."

î

COMTÉ DE MONTMAGNY.

Chemin de VAme-à-Giles.

Conducteur—W. Bosse.

Balance de l'appropriation de 1860 fi > '.00

Montant approprié en 1861 BuO.OO

^350.00
Montant payé 360.00

C« chemin qui commence entre les Sème et 4ème rangs de la seigneurie Viucelot, est

maintenant parachevé jusque vers le milieu de la sixième concession, formant ainsi une
et' ndue de trois milles et 3î arpents propres aux voitures à roues, dont 21 è arpents ont
été parachevés en 1861.

Le coût du chemin, cette année, a été de $250 à 8300 par mille.

Plusieurs petits ponts ont aussi été construits

Le sol le long de ce chemin est de bonne qualité et propre à la culture.

Les colons eoumiencent à s'établir le long de ce chemin, mais sa grande utilité ne se

fei» sentir que lorsqu'il sera ouvert jusqu'au chemin Taché,

Chemin Sirvi$.

Conducteur

—

Ant. Talbot.

"Balance de l'appropriation de 1860 ^11. 11

Montant approprié en 1861 200.00

$201.11
Montant payé 201.11

Ce chemin long de deux lieues et dt-uiie, est ouvert duns toute son étendue et prati-

cable pour les voitures d'été, quoique non eutièrenient parachevé. Quatorze arpent.s de ce

chemin ont été complétés, cette anué<s et ces travaux ont coûté $141.
Il a été construit un pont sur la Rivièrt-du-iSud d<> !'5 pieds de longueur, dont le coiit

A été de $64.

Les terre» dan» les environs du chemin iSirvis wiit de bonne qualité, le bois y est de

haute futaie, mé.é d'érable, de merisier, d'épiuettc et de cèdre.
" La colonisation," dit M.Talbot, "a fait des progrès ns.sez cousidérabicf' depuis plusieurs

" années dans les townships Armagh, Montminy. Mailloux « t Ashburtou. La population
" dans Montmiuy est d'environ 650 âmes, cette population serait plus considérable aujour-
•'< d'hui si l'ancienne route des commissaire^*, faite il y a environ trente ans , et qui n'a jamais
" été entretenue, n'était plus praticable pour les voiturei d'été. Dans plusieurs endroits
" de cette route, les colons qui y montent et descendent pour se rendre en la paroisse St.
" Pierre, sont souvent obligés de passer leurs charges sur leiir dos, étant incapables d'y
"passer avec leurs chevaux ou boeufs chargés, quoiquo leurs charges n'excèdent jamais au-

'ï^ •! — .!i.

M. Talbot estime qu'il faudrait $1,200 pour compléter le chemin dans toute ion
étendue.

1 '

i>
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Chemin Beaubien.

Conducteur

—

Edouard Coté.

Montant approprié J500 00
do payé 500 00

Ce chemin a, son point de départ à la deuxième concession de St. Thomas et doit se
terminer au chemin Taché. Il est ouvert jusqu'au ruisseau Ferré, dans Ashbartoa, mais
il n'est parachevé que jusqu'à la 8me concession.

M. ( té a complété, cette année, 21i aroents do chemins. Il eu reste ercore à peu-
près huit illes à faire pour joir''re le chemm Taché.

Ce chemin offrira de grands avantages à la colonisation et sera la sortie d'un grand
nombre de colons qui sont déjà établia dans les townsbips en arrière de St. Thomas.

Les townships de Pattou et Montmigny, que traverse le chemin Taché, sont très pro-
pres à la culture, à l'exception de la partie inférieure qui est rocheuse. En profondeur,
dans les townships Talon, Rolette et Panet, on trouve d'immenses étendues de belles terre»
très-propres à la colonisation, qui s'étendent jusqu'à la ligne proviociile.

COMTÉ DE BELLECHASSE.
Chemin d'Armagh.

Conducteur

—

Pierre Dagnkault.

Montant approprié ^200 00
do payé 200 00

Ce chemin est maintenant ouvert et praticable pour les voitures à roues sur une éten-
due de sept milles et deux arpents.

Le sol, le long du chemin, est de terre jaune et de bonne qualité, maiu néanmoins
rocheux

; les terrains adjacents sont à peu près de même nature.
Ce chemin servira de débouché aux colons d'Armagh et de Mailloux et sera d'une

grande utilité à ceux qui iront s'établir sur le chemin Taché.

Chemin Taché.

(Section de Bellechasse.)

Conducteur

—

Elie Audet,

Al. Audet avec la somme de $148.22 qui lui était restée en main l'année précéiîer'v
a, eu 1861, parachevé 14 arpenta et 3 perches de ce chemin

;
partie de cette étendue pas-

sant sur le versant d'une forte côte, il a été nécessaire de faire un déblai de 1 à 3 pieda.
Cette section do chemin Taché est maintenant complétée sur une éteodv'î de 20 milles,

et a coûté à peu près 8800 du mille. M. Audet dit que le coût sera moindre plus loin.

Chemin Fortier.

Conducteur

—

Eluc Audet.
(J»î chemin, long d'à peu près z\ milles, part du chemin Taché, passe à travers Mailloux

Roux, Belleehtia.se et Daaquam, et se termine ù la ligue provinciale.
Ce chemin u été ouvert en chemin d'hiver en rautomne de 18(50.
En 18H], M. Audet, avec la balance de <?203.80 qui lui était restée eu main, a ré

des dommages causés au pont de la Fourche-du-Pin, et a de plus pai achevé 15 arpents de
t'hemiu. Un mille et demi de ce chemin est maintenant praticable pour les voitures a'été.

D'après^M. Audet, les premiers neuf milles du chemin, jusqu'au-delà des montagnes,
goûteront $700 par mille, mais le restant du chemin sera bien moins coûteux.
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Il a été construit 7 ponts, formant ensemble 2(\ pieds de pontago, ainsi «lUe hnit arpents

pontage et fascinatre, quiont coûté 87.'>.

Lavalem de la propriété a auj^iiionté d'un-liuitièuio par aiiuee depuis

Eu uénéral, la récolte a été bonne.

Voici ce que dit M. Audet dans f;on rapport:

" Ou u commencé à coloniser au-delà de.s moutapucs; «m i colon cuuiagcux dut

fait un peu d'abattis qu'ils ont commencé le printemps dernier. La récolte a été très beli

m'a-t-on dit. Plus de 100 autres seraient à l'œuvr.', si le cbeiuiu qui y conduira plus tar

était ouvert et praticable

COMTÉ DE DORCHESTKU.

Chemin Efi'}ie)ni/t.

Comlueteur—Rév. L. KorssE.U'

Montant
(lo

approprie,

payé.

.S12UU

. 1200 00

Ce chemin a sou point de départ à l'angle nord de Craubourne. -doit, tel que projeté,

traverser les townships de Cranbourne, Wattbrd, et Metocrniette. .t -e terminer au .hemin

d« Kennebec, distance d'à peu près 30 railles.

Sept milles de ce diemiu ont été ouverts et parachevés cette auuée.
,

, • ,

Il a été construit un pont sur la Itivière-à-la-Fleur de 1»;") pieds de longueur et 11. pieds

de hauteur, qui a coûté «107, (,on demandait i?200 pour le faire à 1 eiitrepns<-,j.

Il a aussi été construit 14 autres petits pouts, mesurant ensemble llib pieds île [.ontage.

De plus, tout le bois nécessaire pour le pont sur la llivièrc-Etchemiu a été coupe, equarn et

rendu sur la place. M, Rousseau a aussi fait 7 >, arpents de poutage, dont o arj.ents eut ete

couverts eu terre et 5 milles de fo.ssé. ,.•< -i n -.'

Le coût du mille paraclievé, sans y coiiipivudrc le pont miv la Riviere-a-la-1'leiir, a ete

d'à peu près $143.
, n . *

«Le terrain .,ue traverse ce ch.nuin," dit .M. Rousseau dans sou excelleut rapport,

« est de bonne qualité, surtout la partie qui se trouveeutrc la Rivière-îi-la-Heur et la Kiyiere

Etchemin. Tous les lots, à rescoptiou de cinq ou six, sont pris jusqu a la Hiviere Etche-

min, et sur un bon nombre on a déjà cciinncm-é i> défriclier. Deux familles y résident

depuis quelques semaines. • r.,„
'< Dans les environs de ce cheuiin, surtout sut la Uiviere-a-la-I-leur, les pouvons d tau

sout nombreux.
i • ..• i- \-, . ,

«Ce chemin oftrira certainemeut de grands avantages a la colonisation, eu tacUitant

l'accès aux townships Watford et Metgcrmcttc, où il y a de très bonnes terre», mais aucune

possibilité pour les colons de s'y rendre avant que le chemin soit ouvert.

« La colonisation progresse assez rapidement dans nos endroits. A mesure que le,-,

chemin» s'ouvrent, les terres se prennent et se défrichent. Depuis l'année dernière, la ].opu-

lation de St. Malachie et Standon s'est augmentée d'une vingtaine de famille.

'< Depuis quatre ans la valeur de la propriété foncière a certaincmeiif triplé.

r )

Chemin de BurhUnd et Standon,

Conducteur—Re> . l.. HoussEAU.

1100.00
100.00

Montant approprié

rto payé

Cette route a sou point de départ à U. ligue qui divi.-?e Framptou de Buckland, et tra-

verae, en suivant laligne qui sépare Buckland de Standon, les 2c, Oc et4e rangs de Buekluud.

Cette route sera continuée plus tard jusqu'au chemin qui conduit au township de 31ail-

4
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loux, et ouvrira une communication avec le cliemin Taché.

Cette route esi parallMe îi colle qui a été ouverte l'an dernier entre h* lots 2d et 24

du 2e rang de Buckland.

Il a C'"ié ouvert et compléta!', cette annfe, IH arpents de chemin propre aux voitures

d'été.
, , . ,

, .

M. Rouleau dit (lùe Iw terres qui 8c trouvent dans les environs de ce chemin, quoique

rocheuses, sent d'une bonne qualité, et pont concédées jusqu'au 4e rang de Buckland.

^ ^ \

f )

Chemin de Ste. Olaire et St. Malaclw.

Conducteur—F. Rouleau.

Montatit appropria'- •••• ^00-00

ilo paye 400.00

Cette somme a été employée h. améliorer et réparer le chemin sur une étendue d'à peu

près 24 arpens.
, , , . i

M. Rouleau a pu obtenir nu moii.^ m journée:^ de cc-vées des personnes chez les-

(lucUes il a fait travailler.
_ , , ^ i

Je transcris ici le rapport de M. Rnuleaii qui fera mieux comprendre la nature des

travaux qui ont été exécutés. Ce rapport, daté du 13 septembre dernier, est incomplet, vu

qu'on a travaillé au chemin postérieureim^ut à cette date ; mais étant le seul qui soit par-

venu il ce bureau, il m'.'«t impossible de donner d»s détails sur les ouvrages exécutés

«1. Chez Camille Morin, élargissement du chemin de dix pieds sur une longueur do

<• deux arpents, excavation en moyenne de deux pieds, terrain sableux et rocheux.

" 2. Vi.s-îi-vis l'église, terre jaune, boulverséc par la gelée et presqu'impassable après

'• de fortes pluies. iMacadamisé, 1(5 pieds de large sur i:^ arpents de longueur, couche de

" pierre de 12 à pouces couverte de sable, pont de 12 pieds sur 24 exhaussé de 4 pieds,

" boisé en pierre.
. ,

" 3. Côte de Cinq-Mars, abaissée de 3 pieds, longueur 4 arpents, terrain roeneux, près

" du pont sur le ruisseau des Aunets, couche de pierre d'environ 2 pieds sur i arpent cou-

" vert de terre, chemin do Cinri-Mars séj.aré, il y a ou beaucoup à miner sur une longueur

" d'environ un arpent.
, . . , • j o •

i

" 4. Chez Joseph Richard, élargissement du chemin do b pieds, excavation de d picus

sur le arpent.
, , . , .>i

«
."t. Chez houis Couture et Forrest, terrassement du chemin, terre de savane sur l^.

» arpents: chez la veuve Lamontagnc, élargissement du chemin de pieds, excavation 2*

" pieds sur è arpent, côte abaissée de 3 pieds sur \ arpent, terre sablonneuse. Terrassement

'< chez Roi, un arpent.
•• 7. Chez Marcoux, deux côtes abaissées de 6 pieds, terre rocailleuse sur 2 arpents.

" H. Chez Hébert, 2 côtes abaissées de T) pieds, 1 1 arpent, j^ont réparé et boisé eu

pierre."

4

Grande Ligne de Ste. Manjurt-ite.

Conducteur—Rev. Et. Halle.

Montant approprie ^âôO.OO

do puyi; '550.00

Jo re-rette qu'une maladie longue et sévère uit empêehé M. Halle de l'aire rapport

sur les travaux qu'il a fuit exécuter dans ce chemin. J ui revu, uéaumoius, i assuraiico qr-

ce monsieur donnera toute« les informations désirées aussitôt que 1 état de sa santé le I

pe.'mettrii.

ut-

ni
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Vheniin Central de Oranbourne,

Conducteur—P. Cassidy.

Montant appropri<?

Do payd -

8150.00
150.00

(.'e chemin, long «là peu près huit milles, coinmcace à la ligne nord du towaship de

Cranboume, court dans une direction sud. entre Ic3 14e et 15o lots du township, t't doit se

terminer au chemin Etchemin.

Du 1er au 8e rang, il est dans uu état passable pour les voiture» d'été; du 8e au lOe

rang, le chemin n'est ouvert qu'eu chemin d'hiver.

Les travaux de cette année consistent en réparations et améliorations dans la partie

non parachevée nur un espace d'à peu près 21 acres. La lonirueur du chemin maintenant

praticable pour les voitures à roues est de cinq railles.

Il a été construit un pont de 105 pieds de longueur qui a coûté $.59.10. Il y t^a a un

autre à construire entre les Te et 80 rangs.

Les renseignements intéressants qui suivent sont tirés du rapport de M. Cassidj :

" Le sol est bon, les bois sont d'une belle venue, consistant eu érable, bouleau, hêtre,

bois blanc, épinette blanche d'une excellente qualité et de sapin. Dans les savanes, l'on

trouve notre cèdre incorruptible et nntro épinette rouge si durable, ainsi que le pin, ce roi

de nos forôts.

" Les avantages que la colonisation retire de la confection des chemins sont très consi-

dérables. Qu'on prenne pour exemple le township voi.siu de Frampton : il y a deux ans, une

certaine somme a été employée sur le chemin principal qui joint celui de L'raubourne, et le

résultat a été que sur un espace de 10 milles, il ne reste plus un seul lot de vacant. (]e t'ait

est concluant en faveur des chemins de coLiiisatiùu, et il y a tout lieu d'espérer que l'on

obtiendra d'aussi beaux résultats lorsque les chemins di- Cranbouruo et Etchemin seront

ouverts jusqu'au chemin Kennebee.
" Toutes les terres sont prises le long du chemin, l'n grand nombre de colons, princi-

palement des Canudicns- Français, sont venus ici pour prendre des terres, mais n'ayant trouvé

aucuns lots vacants près du chemin, ils s'en sont retournés. Dans les townships voisins

toutes les terres situées le long dos chemins ouverts par le gouvernement «ont occupées. Je
puis dire avec vérité que tout ce qu'il est nécessaire de faire pour fixer le surplus de la po

pulation des anciennes paroisses, est de mettre à. sa portée les terres vacantes de la couronne,

en ouvrant de bons chemins.
'' Les bois de pin et d'épinctte ont été exploités, mais .seulement le long des coura-

d'eau. Dans toute l'étendue de Cranboume, et principalement le long des chemins projeté»

les bois sont superbes et en quantité illimitée.

" Les récoltes ont été bonnes et la moïKilie à blé n'a fait (iue très peu de dommages «tux

grains. En général, la récolte de patates a été abondante, et j'ai observé que la paroisse do

St. Joseph, formée d'auciens établissements, achète annuellement plusieurs mille minoti de

patates des habitants de Cranboume, composée de nouveaux établissements.
" Une église catholique a été construite dans Cranboume.
" L'augmentation de la valeur de la propriété foncière a été très grande dans Cran-

boume; mais, afin de vouij faire ntieux comprendre cet accroissement de valeur, je rais vou.s

rapporter un incident qui date de l'établissement du township.
" En 1832, le gouvernement permit h ses pensionnaires de commuer leurs p<;nsion».

Un grand nombre en profitèrent, vinrent en Canada et obtinrent de» octrois de terre. Plu-

sieurs centaines de familles se rendirent à Cranboume, mais de ce grand nombre, à peine

une vingtaine dr familles t'y établirent. Et quelle en a été la cause';' Li 7)tanqiii> </f

chemins.
"

(i ^ues-nns d'entre eux ont donné leurs terres comme leur étant inutiles ; d'autres

les ont cédées ]iour une bagatelle, enfin, quelques-nns les ont vendues pour uu «er/v ilt

Hqnfur.
" Lorsque, l'hiver dernier, j'ai fait le recensement, des terres ont été évaluées jusqu'à

81350, prix qu'elles avaient été vendues.

t

i
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" Suivant moi, le meilleur moyen de faire prospérer le pays est de rendre les terres
vacantes de la ci^uronne acoessiblos à la jeune génération. C'est la population et non Icf

t«rres vacantes qui font la richesse d'uu pay».

" Nos jeunes gens avaient l'habitude d'aller aux Ktats-Uuis pour travailler et souvent
pour s'y fixer, simplement parce qu'ils ne pouvaient avoir accès aux terres vacantes, faute
de chemins. Dans ce cas, il y avait non-seulement une perte de travail, mais encore la mo-
rale était compromise, souvent s'en suivait la perte du sentiment religieux, et un dégoût
pour les coutumes simples mais pures de leurs ancêtres.

" Je dirai donc au gouvernement ; ouvrez vos terre» aux jeunes Canadiens, et éloignez
la jeunesse do l'influence démoralisatrice de la république voisine et de ses tendances infi-

dèles
;
eunservez-la à la religion de ses pères, et vous aurez un peuple content, paisible et

vertueux ; vous aurez des sujets attachés par les liens de la loyauté et par l'allégeance que
les peuples invariablement rendent aux gouvernements qui ïmi leur devoir en protégeant
le peuple et ses intérêts.

" Les émigrants d'Europe ne doivent pas êtr« oublies; il y a de la place pour tous.
L'on devrait encourager le robuste Irlandais à s'établir en Canada. Dites-lui qu'il peut
devenir propriétaire ici, sans danger d'être évincé pour non paiement de .«es rentes; dite$
lui d'éviter les villes des Etats-Unis, où lui et les siens iw sont que des scieurs de bois et

de» charroyeurs d'eau; dites-lui que sa religion y est tournée en ridicuU. et qu'en Canada
la croix est respectée, et que tous ses droit* et privilèges seront garantis."

Il existe un grand nombre de pouvoirs d'eau dans ce township.
M. Cassidy estime qu'il faudrait une somme de 8700 pour compléter le chemin àijU

ouvert entre les 7e et 8e rangs, et une autre somme de l<l ,0(3o pour ouvrir et parachève /• le

'bcmin central du 8e au 14e rang, distance de 5 millt>.

Ces chemins sont verbalisé?.

M. Hector L. Langcvin, M. P. P., a transmis à ce bureau un rapport extrêmement inté-
ressant sur le résultat fk^i travaux exécutés en 1861, dans les chemins de colonisation du
comté de Dorchester.

Ce monsieur me pardonnera, j'ose espérer, la liberté que j'ai piise de donner ici un
extrait de son rapport Les judicieuses observations et les renseignements précieux qu'il
donne ne manqueront pas de fixer l'attention de tous les amis de la colonisation

" Vous vous rappelez," dit M. Langcvin, '• que l'an dernier j'avais obtenu de l'honora-
ble M. Vankoughnet l'ordre pour le tracé et l'ouverture d'un grand chemin de colonisation
appelé le ihenun EtcJif.nu'n. Tout entier dans le comté de Dorchestcr, ce chemin devait
commencer à l'angle N. E. du township de Cranbourne, qu'il devait traverser pour rencon-
trer plus tard lo chemin central venant de St. Edouard de Frampton, d'où il se dirigerait
à travers les townships de Watford et Metgcrmctte, pour s'arrêter au chemin de Kennebec,
dans \c romté do IJcance. L'an dernier, nous avons dû nous contenter du tracé de cinq
milles de ce chemin ; mais cette année, non-seulement le tracé en a été continué sur une
longueur d'au moins dix milles, mais le chemin lui-même avec ses ponts a été ouvert dc-
pttis les anciens établissement* de St. Malachie de Frampton jusqu'à l'Isle-aux-Ormes, sur
la rivière Etcheniin. C'est une longueur do cinq milles de bon (chemin ayant vingt pieds
de larguiur. Quoique, dans la première partie de co chemin, les terres ne fussent pas
aussi bonnes qu'ailleurs, néanmoins, il y r vait déjà 15 ou 16 terres prises quand les travaux
du chemin ont commencés, tant les jeunes gens de mou comté sont désireux de s'établir
dans le voisinage de leurs parents, et de profiter de l'avantage des chemins de colonisation.
Je dois ajouter que le gouvernen ent, comprenant bien sa mission, a libéralement accordé
comme lots gratuits les lofs situés sur ce grand chemin, ce qui en assurera l'établissement
promptenicnt, et attirera dans cette vaste et belle contrée une nombreuse population.

" Afin d'aider au développement de e i terres, il a fallu songer à rendre plus accessi
ble ces townships par le chemin de Ste. Claire à Frampton qui, en plusieurs endroits n'é-
tait pas accessible à des charges entières. Les travaux qui y ont été faits n'ont coûté au
gouvernement que S400, mais ils faciliteront l'établissement d'un grand nombre de jeunes
(.'I un i|ni se seraient découragés à In vue dos mauvais eh«minR.

" D'un autre coté, comme il est important que les jeunes gens des anciennes paroisses
de la Ktauee qui voudraient profiter des avantages oflerts dans le comté de Dorchester
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puissent y pénétrer facilement, le f,'Ouvcrncmeût, sur ma demande, a fait prolonger le

chemin dit " la grande ligne de Ste. Marguerite." Par ce moyen, la partie ouest de Fniiiip-

tou et de Cranbourne se trouve ouverte à la colonisation, et on pénétnîra dan* les iiufres

parties par le moyen de deux chemins perpendiculaires à ee dernier et f(ui eouponint le

chemin central de St. Edouard et de Oanbouruc. C'est aussi en vue do ces deux eherains

et pour faciliter l'accès de terres incultes par Ste. Marguerite et St. Edouard aussi bien

((ue par Ste. Claire et St. Malachie, (|uc le gouvernement a fait dépenser, aus.«i sur mn

suggestion, une somme d'argent sur le chemin central de Cranbourne.
" Tous ces travaux de chemins se sont faits pour la l'aible somme de $2\W. C'est

liciiueoup pour peu d'argent. .Tespère, néanmoins, que l'octroi pour les années prochaines

sera plus considérable, et qu'au lieu d'employer 10 ans ii ouvrir nos L'rands chemins, nous

pourrons les livrer aux colons eu cinq ans et moins.
" Je dois ajouter que l'nn dernier j'avais ol)tenu du gouvoriienii'nt l'arpentage du

township Daaquam, dans le comté de Belieehassc, et situé entre la rivière St. Jean au sud,

kièrc Daaquam au nord, le township Tauet ù l'est, et le tnwnship Laui.'evin (daila rivi lans i">or-

ehestcr) à l'ouest. Le résultat a été terciue je m'y attendais. Les terres y soiitmagnifi((ues.

Cette année, le gouvernement m'a accordé l'ouverture ou arpentage du tpwnship liangeviu

o»i les terres, d'après ee que m'en a dit l'ariienteur. sont aussi bonnes (|ue clans Daaquam.

C'est donc un territoire assez étendu pour y établir trois grandes paroisses, et où les terres

sont égales aux plus belles terres du district de Québec. Le prix n'en est que de trente-

six sous l'acre, et on y pénètre maintenant par St. (icrvais et le chemin i''ortier. .l'espère

que l'an prochain on pourra y avoir accès par un chemin qui viendra s'embrancher au

chemin Etchemin, dans Cranbourne ou Watford, et aussi par Standon et Waro. dans le

comté de Dorchester.
" Pour me résumer, le territ<jire inculte et que forment les towuships de (Jranbourne,

Watford, Metgermettc, Ware, Langcvin et Daaqunni, est ou pourra être accessible l'an pro-

chain par les routes suivantes :

—

1° Ste. Claire et St. Malachie de Frumpton
;

Ste. Marguerite et St. Edouard de Frampton
;

Ste. Marie ou S». Joseph et St. Edouard de Krampdiu ;

St. Joseph ou St. François de Cranbourne
;

St. George ou Linière et Watford
;

St. Gcrvais et le chemin Portier daus Bellechasse.

" Le 1er, le 2e et le 6e de ces chemins sont ouverts ; les trois autres devront l'être

daus un au.
" Ces trois derniers chemins, c'est-à-dire les Nos. o, 4 et ;i auront le parcours suivant :

1° Le No. 8 partira de " la grande ligne de Ste. Marguerite," entre St. Edouard de

Framptou et les seigneurie», et traversant Frampton (les 2 paroisses) ira aboutir au clie-

rain du 9e rang.
2° Le No. 4, partant de *• la grande ligne de Ste. Marguerite," entre Cranbourne et

les seigneuries, traverserait Cranbourne en passant le lot choisi pour y bâtir une nouvelle
, !• .1 • .1 _ _ j _i. !„ i.-<i.i :.. .i„„i :'_: _-_1/. „i..„ l,„„t

2°

4°
5°

es

lOU-

églisc et aboutirait au grand chemin H)tchemin dont j'ai parlé plus haut.

3° Le No. 5, partant aussi de " la grande ligne Ste. Marguerite" entre Watford et

seigneuries, traverserait Watford, dans le(iuel il (îouperait le chemin Etchemin, et irait ali

tir au township Langevin, où il rencontrerait un chemin nouveau que jni intention de

demander au gouvernement à travers Warc et Standon.
" Ces chemins sont d'absolue nécessité, et je ne doute pas (jue le gouvernement, vovinit

les besoins croissants de la colonisation, ue demande, cette année, un octroi plus considérable

eu faveur de cette grande œuvre. S'il fallait quehiue chose pour le convaincre j'ajouterais que

je tiens du révérend M. Rousseau, curé de St. Malachie de Frampton, (juc tous les lots .>ur

la plus grande partie d«s cinq milles du chemin Etchemin ouvert cette année sont pris et des

défrichements sont commencés. Plus que cela, plusieurs cultivateurs ont intention d'occu-

per de nouveaux lots sur la partie du chemin dont le tracé seul est fait, convaincus qu'ils sont

que le gouvernement les traitera avec la même libéralité que les autres."

l

-V"

T
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COMTÉ DE BEAUOE.

iïkemin de Doruct.

(Jonducteur—Ls LAûRECyeK,

Montant appropri(? en 1860 330O 00
Do do on 1861 217 69

Montant payé 5^7 ^<^

Ce chemin part du chomiu Lambton, dans Forsyth, et joint le chemin ouvert par M'le Ur. Douglass dans Dorsct. '

Il a 6iè ouvert sur un espace de quatre milles et un-quart, dont un mille est parachevé

. i?/oÇn°*''
""^ ^^^ construits, formant ensemble à peu près 50 r^ is de ponta<»e.aul

..lU coûté 850, et une certaine étendue de chemin n .^té fascinée.
PoniarC, qui

Le coût du mille parachevé est de $300
Le sol, nu commencement du chemin, est aasez bon, quoique rocheu jt couvert de boia

rrable"*"
^'" ''PP™'^^'''"* '^" township Dorset, le terrain est infiniment meilleur et boisé en

Ce chemin favorisera la colonisation de Dorset, qui est un très beau township
11 existe deux pouvoirs d'eau, sur l'un desquels il y a un moulin à scie

A.r.. .
"^"""^^ °^^«°^ «° 8«n* *^'»^1'« J« long du chemin, et la valeur de la propriété a doubléuepuis ces dernières années.

M. Labreeque estime qu'il faudrait une somme de $700 pour terminer ce chemin.

Chemin de G^ayhunt.

Oonducteur

—

Romain Dallaire.

-Montant approprié ^800 00
1^0 payé 800 00

^V^^t ^*^'^"^«^' tf^^^epe ce dernier township et se termine àla Rivière-Chaudière
11 a 6tt' ouvert eu chemin d'hiver dans toute son étendue
Six ponts ont été construits, formant ensemble 225 pieds depontagc, qui ont coûté 8100ho chemin qui suit le cours d'une petite rivière," dit M. Dallaire, " traverse eénéra'

•• lement un terrain couvert do bois mou ; mais les terres sont bonnes, et à peu de dhtance'
• au (;liomin, commence le bon franc qui couvre presque tout le township

'
uio'.'tliu"'"

^"'*'^''
''"'''^''" '^"' '^""*^ '"^ f-l'omin, il y a un grand nombre de belles places d.>

" Pour parachever ce chemin, je crois qu'il faudrait S3000. Quelques colons ont déjà
lait des défrichements, et un grand nombre attend la nomination d'un agent pour prendre

• des terres
:

et je ne doute pas que toute.s les terres ne soient prises aulsitftt^ue l'agen?
' aura reçu ses inatnictinnq.' ' '=

COMTÉ DE xMEGANTlC.
Vhemhi de la G-rosse-lle ,/ chemin du Huitième rang.

Conducteur

—

Ignace Roberoe.
Montant approprié ^300 00

^f payé 200 00

Balance restant ^jqq qO
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Tie la eomiuo rlo 8200 avpac(^e à M. Robergo, collo de 852 32 a ••té employée a aiur-

liorer le chemin delà Grossc-Ilc, ot celle de $99 m à des travaux do même nature daus la

route du Huitième ran^^ eondui^an au dépôt du chemin de ter. Ces deux ehem.us sont

situés dans la paroisse de Ste. Julie de Somerset. .

Le chemin du Huitième rang passe en grande partie dans un terrain bas, ce qui néces-

sitera des travaux considérables pour le rendre praticable pour les voitures d etc.

L'on suggère d'employer la balance restée dans les mains du conducteur h coustiuiie

un pont sur la Rivière-Noire, qui traverse ce dernier chemin.

M.Roberge n'ayant pas transmis de rapport, il m'est impossible de donner aucuns détails

sur l'étendue des travaux qui ont été exécutés.

COMTÉ DE NICOLET.

Chemin Missouri.

Conducteur—Alexis Desfossks.

Montant approprié en 1860 ^î??*??
do payé en 1861 100.00

Ce chemin commence à la concession Missouri, dans la paroisse St. Grégoire, et se ter

mine au ran- St. Michel, dans le township d'Aston, dans la paroisse de bt. CélesUn.

Avc3 cette somme, deux milles et dix-neuf arpents ont été ouverts pour chemin d hi-

ver sur une largeur de 13 pieds. De cette étendue, ^7 arpents passent à trarcra les tiets

Bruyère et Roctaillade, et 88 arpents dans le township d'Aston.

Plusieurs petits ponts ont été construits, ainsi qu'un demi arpent de pontage sur terre.

De la concession St. Michel, dans le 1er rang d'Aston, le chemin est ouvert jusqii a

St. Christophe, et pas -' le pour les voitures îi roues, quoique non parachevé dans toutes

ses P^rtie^s^j^

j^ j^^^ j^^ chemin, est généralomoiit bon, et ce dernier conduit i\ des ten.r^

^"P°y^"j)pgfosgé8 dit que depuis ces dernières années, plus de deux cents colons se sont

établis dans Aston, et que si le chemin était parachevé, ce nombre serait plus que dmil.l.-

dans une couple d'années. .

Il faudrait une nouvelle appropriation do ?800 pour compléter ce chemin.

COMTÉ DE DRUMMOND.

Chejnin de iit. Guillaume d St. Bonavcnture.

Conducteur—G. T. Pelletier.

Balance de l'appropriation de 1861 ^170.00

Montant payé '^^-^^

Balance re.stant ^^140.011

M. Pelletier u donné i\ luire à l'entreprise, eu 18G1, cinq arpents do pontage, pour h-

prix de 812 par arpent. ., ,, • i • .

Ces ouvrages ont été exécutés à son entière sutLsluctiou par M. lMan(.'ois Lemoine. et

il a passé contrat avec le même entrepre.MUir pour lu confection de six autres arpents .1.;

pontage, pour le prix de $72.

Ces travaux serout exécutes Tau proeiiaiii.

)
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Chemin en arrière dp Kingscy.

Conducteur—P. Whitnby.

Balance de l'appropriation de 18G0 ^200.00

Montant payd en 1861 200.00

Ce chemin, comme chemin de front, traverse les lots n° 21, 22, 23 et 24 du Orne rang

de Kingsey, et ensuite, comme chemin de ligne, monte à travers les 6me, 7me et 8me rangs,

en partie entre les lots n° 21 et 20 du Ome rang, au-dclii par le lot n° 19 du 7mc rang, et

passe ensuite au lot n° 22 dans le 8me rang, et sur une petite distance dans le Ome rang.

Il a C'té ouvert, cotte année, sur une étendue de deux milles et un-tiers, dont 2i milles

so'.t praticables pour les voitures à roues, mais ne sont pas parachevés.

Les terres dans les environs sont bonnes ot couvertes de bois mêlé ; elles offrent de

grands avantages à la colonisation.

11 existe un superbe pouvoir-d'eau au centre de cette ligne de chemin.

Il faudrait une somme de S500 pour compléter le chemin, qui est verbalisé.

(Jhemin de Durham et Ely Nord.

Conducteur

—

Asa TiEiOHTOX.

Balance de l'appropriation de 1860 $88.14

Montant payé en 1861 88.14

Avec eette balance, M. Leighton a fasciné et fossoyé une étendue do 9 arpents de

chemin prcsqu'impassable auparavant, depuis l'endroit où il avait arrêté ses travaux l'année

précédente jusqu'au chemin de Hughes.

11 a, de plus, applani une côte considérable, qui a coûté dix jours de travail, et fait une

décharge dans un endroit où le chemin était submergé par un ruisseau.

Enfin, il a enlevé les pierres qui obstruaient la voie et fait des fossés de chaque côté

(iu chemin, depuis la station du chemin de fer jusqu'au chemin de Hughes, sur une éten-

due d'à peu près six arpents.

Ce chemin est maintenant ouvert et complété depuis la station jusqu'au front de Dur-

ham, où il joint le grand chemin do Melbourne à Drummondvillc.

Chemin de Wickhani au dépôt d'Acion.

Conducteur—Thomas Brady.

Balance de l'appropriation de 1860 $138.50

Montant payé 188.50

Il II été complété, cotte année, un mille do chemin déjà ouvert sur le lOme rang de

Wickhani, avec un fossé d'un côté de 5 piods d'ouverture et 6 pieds de profondeur. Les

deux milles vestant, savoir : sur les lime et 12mo rangs, sont passables pour les voitures

d'hiver.

Les terres dans les environs sont propres ;i y faire des établissemens, et se défrichent

rapidement.

L'on trouve le long du ehomiu du minci-ii de fer (bog iron), et il n'est éloigné que de

cinq milles dos mines do cuivre do Wickhani qui, par leur richesse, ne le cèdent h aucune

autre dans le pays.

iiC fuH.'é dont il est question plu» haut, Iniwqu'il hovh oon-.plélé, aura uuo longueur de

troin milles. Il devra iia3.sor à travers lu iavanc de Wickham qui. après qu'elle aura été

doNHéehée, (.offrira une immense étendue de terrain propre ii la culture.

M. Hradv e-^tinio ()u'il faudrait 8»)<i<> puiir l'niuj.iéter les doiii inillen qui restent ii faire
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COMTÉ DE WOLFE.

Chemin de WoUon et Wolfeetown.

Conducteur—J. T. LeBel.

Montant approprié en 1860 ^600.00
Montant payé en 1861 600.00

Co chemin a son point de départ au clicmin principal de Wottou, traverse le township

j ii?^^"^'"*'
^^^ '^ ^^ ^° ""^"Ss» *5t devra se terminer au chemin Gosford, dans le township

de Wolfestown. *

M. LeBel a commencé ses travaux au chemin Pacaud, dans Ham, en gagnant Wotton,
et a ouvert, en chemin d'hiver, une t' tendue de trois milles et 10 arpents sur 24 pieds de
largeur.

*^ ^

Ci suit uu extrait du rapport de 31. LeBel :

« /'.^° *f
'^^ ^^ P^se ce chemin est généralement haut, propre à la culture, et il en

est ainsi des terrains adjacents.

^^

" Ce chemin offre beaucoup d'avantages à la coluuisatiou et facilitera les moyens à uu
grand nombre de colons de s'établir sur les terres vacantes qui sont encore en grand
nombre dans les townships de Ham, Wotton et Wolfestown.

" Il se trouve plusieurs pouvoirs d'eau sur la rivière Nicolct et ses affluents, qui pour
ront être utilisés plus tard à l'avantage do ces localités ..;...,.

"/j V". ; "La colonisation a fait
des progrès immenses dans ce comté depuis ces cinfi dernières années, et je crois pouvoir
ajouter sans exagération, que la population actuelle est double de ce qu'elle était il v a" emq ans. ' •'

M. LeBel croit que co chemin cofitora S600 par mille

Chemin de Weedon et Lingwicî(.

Conducteur

—

Charles Tanguai.

Montant approprié.

Do payd
§300.00
300.00

..* J • / coniplft*?, cette année, 1 \ mille de chemin. Ce chemin, long de cinq milles,
est maintenant praticable pour les voitures d'été dans toute son étendue, quoiqu'il y ait
encore i de mille en différentes places qui aurait besoin d'être amélioré

^20,;Jr?,r^'l'*'ff«??^
été construits ainsi que deux pontages sur terre, mesuranto20 pieds, qui ont coûté Ul. y\. Tanguay a aussi fasciné un mille de chemin qu'il a

lait courrir de terre. '

,1^ .ttlV'' '"°F
"^^ 1^?'" "^'^ f "^P"*',*^ ^° P"^''' ^^ ^«"« "•^i^" reposant .sur une couche

Jnîfïl r'f n ^f^trcs endroits de terre grise et de sable. Le bois consiste "enépmette, cèdre, érable et merisier. '

.raniTn"*'*"
'"
^""S

''"
i'""

I^i^i^'-e-St-François aura été construit, le chemin sera d'un

SLnT, /f T' T Tn "' '1"' ''• '""""^ '° ^" '«^ '«"S d^ ''- '^l'emin, où Ton trouveU immenses étendues de belles tcrics.

à ccux'^uTiw T" l' '''""i"
5Ki;.'-«''Ç0'«' dans Lingwick, il offre «no voie directea ceux qui %oudront aller former des établissements sur les bords du beau lac Mégantic

11 existe un magnifique pouvoir d'eau sur co chemin.

anii<lr»

"'""^ ^^ Tanguay, la population dans Woedon a doublé depuis les six dernièrv-

1
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COMTÉS DE WOLFE ET RICHMOND.

Chemin de Windsor H Wotton.

Conducteur

—

Rémi Benoit.

Balance de l'appropriation de 1859 ^650.00
Montant approprié en 1861 250.00

,r , , î?900.00
Montant pay(^ gOo.QQ

Balance restant ^600.00

Ce chemin, précédemment ouvert, a été amélioré cette in„ée, de maDioro à le rendre
praticable pour les voitures à roues sur un espace de quatre lies

Pour rendre compte des ouvrages qui ont été excécutés sous l'intelligente surveillancede 31 Benoit,
j ai cru devoir citer les passages suivants que j'ai extraits de son rapport.J ai fait, à partir du deuxième rang de Windsor, ouvrir le chemin jusqu'au 3c rancde la longeurd environ vmgt-cinq pieds, et dans plusieurs endroits i'ai fait pratiquer de?

irf'/ ""
r-*^

'^^ '^''"'° ^''" ? ^^''^''''
^''^'S^'^* ' J'^" ^«'t "lettre des fasciLs à^chaquebout de certains vieux pontoges déjà existant, et j'ai fait recouvrir de terre ces fascines etces vieux pontages. Dans la troisième concession, le chemin parcourt un sol élevé et trè.bon, à part quelques endroits où j'ai fait faire des pontages formant en tout une longueurd environ deux arpent, et demi

j et là où le chemin s'étend sur un sol élevé, nouV avons
laisse le chemin de 15 à 18 pieds de large, et nous ne nous sommes occupés qu'à arraISSdans cette largeur les souches et les racines, et niveler le chemin. Jusque vers le milieu dea quatrième concession, le chemin parcourt encore un terrain sec et très propre à faire unbon chemin, et nous avons opéré là comme dans la troisième concession f nous avons étéobligés, au commencement de la quatrième concession, de laisser le premier tracé du cheminpour suivre a ligne telle que décrite dans le procès-verbal, et cela nous a fait faire environ«X arpents de chemm neuf, dont trois étaient en bois debout et trois fait à la souche Non.avons eu à faire dans ces trois derniers arpents un petit pont d'environ 18 pieds de laree surun petit ruisseau. Dans 1 autre moitié de cette concession, nous avons réparé autant nue
possible les mauvais endroits pour rendre le chemin praticable. J'y ai fait construire un

ïïJ.?7l "'
V"^''-^"."» '^ri.

?'P""^ '^^ ^'""^ '^^''' "" endroit où les voitures étaienobligées de aisscr le chemin et de faire un grand détour pour passer ; c'est là, à proprement
parler, vers le milieu de la quatrième concession, que commence cette savane qui se prolou-c
.lusqu au milieu de la cinquième concession, formant une longueur d'environ un mille efoù nous n'avons fait autre chose .,ue d'arracher les souches et les racines sur uno bngeu

nSn î'«^l»'f<^V'•"^'^P''*^:"'v'^''
n'y avait, à mon opinion, que cela à faire poul- le

.Hi' ri..î'°/
' endroit, e'est-à-dire, préparer le chemin à recevoi? les pontages sir terre

Ztv^ T' f^[
^"""^

'-V'
"" ''"^ "'•^^^•'

'^ '''^•^« "" 1^™ «^I'^^"»» dans cet endroit,uans
1 autre moitic de la cinquième concession, le chemin a été ouvert dans pres<iU(> toutesa largeur jusquau sixième rang, et nous y avons arraché les souches et les racines otnivelé le terrain sur la largeur de (juinze à dix-huit pieds.
" Maintenant, si la pluie ne fut venue endommager nos travaux de cet été et les travauxclautomne dernier, nous aurions l'avantage d'avoir le chemin de Windsor et Wotton

ïl'n^'' f 'm '""Kr"'
"'"*'' '""'^^'*' P""*" ^^'^ ^"''"'^'^ '•'^'^''

:
'^J f|"'i'' chN quoique praticable

«oTrnnv '•! f , '"V'?'"*'''x^*^^>'"T
"^^ «randcs réparations, surfont dans la ylartio qui

n„ .« r?' v^ ,''°"
l""

'"""«^'P *1« ^^""*^'' ^'^ "ù nous avons travaillé l'automuo dernilr.l'aus toute
1 étendue de ce chemin il y aura un excellent chemin d'hiver Le nombre de»pontages que j m fait laire dans les quatre milles de chemin où j'ai fait travailler cet étéjieut lormer, réums, une longueur do trois arpents et demi à (,uatre arpents, lesauels ont

,.„!„ 1

'^^"*^y"
.

i"'-^"^'^ P»"^ arpent; ,(, ^i l'csr 1 intention du gouvernement de faire exé-

„!!.* r H,"^''
''*'"*' '**''''°'' r'"» '"'"' mentionnée, il ne devra puM baser ses calculs,

!tw nrpe t
-

^'''""' ''"*^ "'•''^'^' '''•.'» ce poDtage. Mir un prix moindre do huit à dix pia«tre«
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,; i . . 1
^. --•->'•—»'""» ».i,ui7iiociv;juciji< ui; euiimius nouveaux

la où se portent tous les nouveaux colons et surtout là où il y a d'excellents terrains àdé-
tncher, c est-à-dire au sud du chemin de Windsor et Wotton.

"C'est avec un grand plaisir que je puis noter l'étabiissciucnt, depuis le mois de
deoembre dernier, de vingt-quatre nouvelles familles qui sont venues s'établir dans notre
township et dont les trois-quarts se sont portées dans les environs du chemin de Windsor
et Wotton.

J'ai encore eu le plaisir de voir, dan» le coun- de l'été dernier, quelques tamillcs cana-
diennes revenues des Etats-Unis se fixer au milieu de nous.

" La colonisation de nos beaux townships f^ enfin pris' sou élan, et dans pou d'années
nous verrons surgir de grandes et belles paroisses du milieu de nos forets. Je re-rette sin-
cèrement de ne pouvoir dire que tous ceux qui sont venus visiter notre township s'y soient
tous établis car alors au heu de vingt-quatre familles, j'en aurais cité plus de cinquante qui
se seraient établies dans notre localité pendant les onze derniers mois seulement.

Je suis informé par des personnes très recommandables, que tous les townships envi-
ronnants s établissent dans une grande proportion autour des chemins qui ont été ouverts
par le gouvernement.

^

"La valeur de la propriété foncière a triple depuis quelques années seulement, et
c est dans cette projwrtion qu'ont été faites les évaluations municipales dans notre township,
et 11 en est à peu près de même dans les townships environnants."

Quoique ce chemin, long de 15 milles, soit maintenant à peu prèa praticable dans toute
son étendue, néanmoins, M. Benoit pense qu'il ne faudra pas moins de $100 par mille pour
le parachever, non comprise la savane qu'if mentionne, et qui coûtera le double.

te chemin est verbalisé.

COMTÉ DE RICHMOND.

Chemin nouveau dans Westburi/.

Conducteur

—

Francis Loomip.

Montant approprie ^500 00
^^ P»7<^ /500 00

Ce chemin part de Sherbrooke, passe par Wcstbury et se termine à Dudswell. La

wŒr ^ "^ °"" ^"^ '^^ lU milles, savoir : cinq milles dans Ascot et 6* dans

L'étendue ouverte cette année est de 'M milles dont deux milles, s.mt pratieaMos pour
les voitures à roues, et le reste no peut servir que pour les voitures d'hiver ; cette partiedu chemin est dans le township d'Ascot.

Plusieurs petit» ponts ont été construits et un demi mille de chemin a été lasciné

.„,.! '
T
"\ •'

''"''"r''
^"^ <^^«^«.'"i" «f't bon et propre à former des établissements

agricoles. Les bois sont beaux et de diverses espèces

«„»«fwVJ''*"'°i,"'^'*"i*
^^^^^^ WeBtbury, Dudswell, Wcedo.i et Ilam, où Ton trouve

Zt^â "^^l'*"**" *«r7' et il serait très important que ce chemin fut terminé le plus

cbeEdc''fer
""*'" 1» voie la plus directe pour communiquer de ces townf-hip» au

L'on trouve dans Westbury, sur la Ilivièr«-St. -François et ses tributaires, d'excellents
pouvoirs d eau qui ne peuvent être utilisés à cause du manque .lo chemins

IMns Westbury ot Dudswell il y a de la pierre à chaux et de belles carrières do mar-
hre qui, |)our la même raison, ne peuvent être exploitées.

M. i^oomifi éBliùao qu^ii faudrait une somme de 83500 pour compléter ce chemin

( S^
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Chanin de Melbourne.

Conducteur—Louis Dbsaulnibk!«.

Montant approprie «^ -^

Do payd
^^^^^

Ce chemin a son point de départ au No. 19 du 5c rang de Melbourne, et se termine à

la ligne du tf?«;;^de Brom|^^^^^^^^^
^.^^^ seulement a été complété ;

leJ:X:p^p:t^^^ ^'^-er. La partie parachevée a coûté à peu

près
^^^^PW^'ô^pieds de pontage a été construit et a coûté «80

/.tablissc-

Les terres le Ions du chemin sont de bonne qualité, et propres à former des établisse

-''']^&ïJZ^Zi::l:S^o.^o^r d-eau sur lequel -moulin a^té construit.

La somme de 1900 à $1000 serait nécessaire pour compléter ce chemin.

Ce chemin est verbalisé.

COMTÉ DE COMPTON.

Chemin de Ilereford et Auckland.

Conauctcui—F. B. McNamee.

Montant payd à mÊmc la somme appropriée po«rjes town-

shipsde l'Est ?2587 25

(V ehemin commence du chemin de la rivière Oouneeticut, sur le 6e rang de Ilereford,

court au no"d" ï^iX Gorr. de ce township, et est tracé jusqu'au sixième rang de Auek-

iL entre es ran's A et B. Onze milles ont été donnés à faire par contrat à M. l
.

B.

McNamee au pîix de «488 par mille ; de cette étendue 5è milles sont parachevés.

ÎS Jonls ont été construits sur le ruisseau de Hall, de 35 pieds de longueur chaque.

'' ^ ITiÙJÎ^^^^^^^::^^^ de Here^^etcepend^t

ospac» de 25 mUlc, par ,i„ chemin pom- la pi» grande part,, en trta mauva.» «a., et tra-

""'Titrdlr ,S': 'sr:»:.';» ,. ...^ .ouverture d»
5.-i;^^>>^^^™xn°

r'

M. J îi'^Slâmpea.tx. eet a,ni ,M de la eolonMtion, dans une lettre ^M m'a adre».é. le

'20 janvier dernier.

tort Meu réussi ^Ss S^SSlXiliSr^-^-ô^:^ -^^ gmnd désir de l'obtenir,

1(5 1ni es lur Trri^ r au 6e iang de Auckland, et de plus un chemiu partant du Oe

rm^drAuck and dans la direction du lac Mégantic, passant îi travers les rangs 0,7, 8,9,

10 et 11 drAuckl de hY à travers Ditton, Chesham, Cleinton, se terminant dans

^^'"''"si le gouvernement veut m'ouvrir ce chemin, je pourrai faire jDrendre les terres tou-

jourM>lùsieuri^ ^'^ -«»'«-;"
l^lTefnrovince Co••

.
'

v-i.- :n--f:i~ 's- »>"ri"- '1" «nl.miHiition dans cette partie de la province, t/n

SuKrtc.°ù» deTa eoliutatlon^,ue-d--eavo,e, de pauvrei n.lb.ur.ux een>p»triote.

languir au fond de la forêt sauH voie de couimumc»twn



Sur le chemin que j'appelerais '' chemin du Mégantic," on trouve, à peu près à 6 ou

7 milles de Coaticook, au sud du susdit chemin, une place d'église, marquée chez un M.
Gendron. Tout près de cette place, il y a une mine do cuivre qui paraît promettre beau-

coup. A peu près h 16 milles de Coaticook, sur le No. 1 du 9e rang de Hercford, on voit

.sur le susdit lot 1er, appartenant au révérend messlro Euaèbe Durocher, curé de Belœil,

qui porte beaucoup d'intérêt à l'établissement de ces townships ; une autre place d'église,

marquée par une croix, au milieu d'un petit cimetière, et tout vis-à-vis, sur le lot lie du
Cfore de Hercford, se trouvent plusieurs maisons bâties l'été dernier, ainsi qu'un moulin »

scie qui appartiennent h Flavien Paqucttc et Cic. Cette place, qui promet beaucoup, est

connue sous le nom de Paqucttevillc. Il y a un magasin e» construction.

" A peu près 8 milles plus loin, dans lo nord, sur le chemin entre les rangs A et B de

Auckland, où mcssire Thomas Dagenais, curé de St. Edouard, et J. O. Bureau, M. P. P.,

ont des terres, une place d'église sera marquée au printemps dons un lieu appelé Bureau-

ville."

Dans le cour.« de 1S61, à pou près 254 lots ont été achetés par des colons.

Chemm de ITampden rt Bitton.

Conducteur—F. B. McNamei:.

Ce chemin a son point de départ au chemin Victoria, dans Bury, traverse les 3ème
2ème et 1er rangs de Hampden, et est tracé jusqu'à la ligne qui divise les 1er et 2ème rangs

de Ditton, distance de cinq milles.

Je suis informé que les terres le long du Iracé sont bonnes, et celles plus en profondeur

excellentes.

Cinq milles de ce chemin ont été donnés à faire à l'entreprise, l'automne dernier, k M.
F. B. McNamee, pour le prix de $510 par mille, mais vu la saison avancée, les travaux

ont été remis au printemps prochain.

COMTE DE BROME.

Chemin de la vallée d»: Suttmt.

Conducteur

—

Henry Bokioiit.

Montant appropri<' IgtiOO.OU

Do payd OOO.OU

Ce chemin commence à Suttou Flatt, dans le township de Sutton, et se termine îi

Brome Corner, distance de 6 \ milles.

Toute cette étendue a été ouverte cotte année en chemin d'hiver.

Le chemin a été fasciné .sur une longueur do douze arpent* : ces travaux ont coûté

S12Ô.

Le chemin passe entre , rangs de collines et îi travers des terrains généralement

susceptibles do culture, et lorsqu'il sera terminé, il offrira une communication facile entre

Richeford, dans l'état de Vermont, et les townships do Sutton et Brome.
Cette section de pays est remplie do pouvoirs d'eau ; l'on tiniivi; de la pierre à ohaus

et des mines de cuivre et de fer dans Brome et Sutton.

Depuis quelques années, le comté de Brome s'établit graduellement ; mais depuis que
la guerre est commencée dans les Etats-Unis, grand nombre d'individus ont traversé la

ligne provinciale pour venir s'y fixer. 11 y a encore beaucoup de terres vacantes dans le

comté.

M. Bûrigîit vRtime qu'il Hiudrait une somme do $800 pour Louiplétcr ee chcmiu.
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Chemin de Potfon et >Stitton.

Comlucteur-Rév. A. B- Dufresne.

•. iurr, .... B250.00
Montant approprié en 18o.»

^ôq.OO
<U> payé on Inol

ce c.,„,m,„ .,«. »t 1, «ule voie de c«,„,.,u„ic«ion ™«/f;;^",f„t'N"„'.T'
'"'"

4i milles de longueur.
.„„„,„.* -, pp bureau ie ne puis donner de détails

inclusivement. „. , » a,. t„„«

f»».^ .;c CV.,c„»,.™;.-ChomiB. Ki„og.«.i, Syacoham, Pricc, Fafluvd, Anse-St-Jea.

"'""S?: "J^SS';fcL.,,»-.-Cl.emm de S.. Ilrbaia à la Grande-Baie.

SV. «,„«»«-, -Che-nio .loTado^-.;' SS^^Noiro et Sagucpay.
tWite Je Sa,j,m>«!J cl

^^*''"tlf aS» SettriàAouot Do Sales

r,^ :!:
c;:;7iSn"int;i?£s.'^:^tfS^ cc^., auo„ e.

d<i la lliviiirc-13atiscun, „ , i i\,^^otti' St Tite, Graodos-Piles et St.

Comté de Clumplai». -Chomm. du Luc tosbCttL. ht. Litt,

Massigosli et Mandeville.
. , ,, ,

CMuté de i'c.r.'i'tr.—Chcnuu de Bruudou.

;.V„.« -.ta />"<-Vr''?r"~*^ rïï!» Lt, el S^^^^^^^^ »aU-ville et Itoington,
CVnUé ,M.7.»<«i/.-«iemii!« J«.'^''°' ^^.f' ",';

'

j, , iviire..k-Nord au Moulio,

'''''Ùfr^SCp^^Zr'i:^'^;.^ „a..e„, .....a.,

C«».,e Je y.,„„v,<-.-0 ...mus de «"«'
..,',' »"',',;r Ma.,»tield et W..lll....u

S':ï::irB:ii ^5'SiT.;&o'i'sa,;2tn;t'-et
.... c4 m„ p..
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^ge, Gleu Sf.ttlcmcut, J'oiute à,-h-Batterie, Kivière-du-Loup, Rivière-Capclan Sandv
Hill à Cross Point Ferry, Malta, Acadiens et McCrakeu,

'

('>.mlé ,lc A'('/H..(/s/. A—Chemins de Kempt, Matanc et Cap Chat, Saii<ly Bav Munt-
CoDiniis, Ncigettc, MacptV, liie, St. Fabien, .St. Simon et FIcuriaii.

* '

'

Comlt (le Téininaïuain.—CAu'm'ma HC'iîon, St. Kloi. f>cnonville, fsle-Verte Xisev
et St. Modeste. ' ^

Com/é de KuwourasU.—Chcmiws de St. Alexaudr.\ Ste. IR-lèiie. J'ohéii*:-t-amook
Woolbridge, Mont-Carmel et Chapai.s.

'

Comfé ife l'Jdvt.—Chemins Arago et Elgiii.

Comté de Moiitnwr/tii/.—Chemins de !'Au.se-:i-OileH, Sirois et Beaubien.
('o7nfé de Brlhchu.sKc.—Ciiemins Arniagh, Fortier et Buckland.
Comtés df Brlkrhnssr, McntiUMjn)/, l'Met et Knmnvraska.—Chemin Taeh*^.
Comté de LérU.—Chemin de St. Tsidore
Comté de D„rchester.—Qh.Qm\m de Frampton, Buekhind, Ware, Frampion et Ste

Claire, grand cliemin de Frampton, Buckland et Standon, grande ligue Ste Marguerite
Ste. Marguerite et St. Kdouard, central de (Iranhourne, Ktehemin, Baieyporeen St'
hdouard à Cranb(mrnr'.

'

(omtt de Beanv<—Chemin,s de Lambicjn, Shenley, Dorset et Gayhurst.
Comté de Lotbinière.—Chemins de Ste. V.ro\x, Craig et (ÎOKlbrd.
Comté de. A'/Vv,^/.—(îhemins d'Aston et St. Grégoire. Missouri, Maddint-ton et Aston

grande ligne d'AsIon '

Comté de Mér/antir.~{},\inmnH de Gîeuloyd, Ste, Jnli.'. (8me rang, Ste. Sophie
Somerset et Halifax, Grosse-Ile et station de la Rivière-Nuivo.

" '

.
<'<>^^t^^^i'-'^'thnhadca.~V\\(^m\m de Maddington, Aston, Bulstrode, Arthabaska et

tetanfold, Chester est et ouest, Pacaud, Ilam et Tingwick, Tingwick et Warwiek, Warwick
et Bulstrode, Arthabaska et Aston, et Craig.

Comté de TloZ/J-.—Chemins de Wottou et Woll'estown, <iosf'ord, Mégantic Weedoii
et Garthby, Weedon et Lingwiek.

'

Comté de Drummond.—VÀxemxm de Kingsey, Drummondville et Arthabaska Druin-
mondville et Fpton, St. Guillaume et St. Bonaventure, Ely et Durham, station de Diirham
au chemin de Hughes, Aeton et Wiekham.

Comté de /?ec//»io«rA—Chemins de Windsor et Wotton, Melbourne et Westburv
(nouveau.)

Comté de Com/)/o/i.—Chemins Mégantie, Otterbrook, Hereford, Westbury Main
luastern Township, St, François, Hereford et Auckland, Hampdcn et Ditton, Otterbrook et
lac Mégantic.

Comté de Shrfford.—i:\i(^mms de Stukeley Nord, Graveline, cheaiin de Monréal
Aly et Durham et Orford.

'
'

6W<(?c/fi^/-omf.—Chemin de Potton, Bolton, Potton etSuttoD,Sutton Valley et Brome.

Liste DES chemins nouveaux qui ont été de.mandés dans le cours dk j, année
lobl.

Comté de Cluvoutimi—l^n clicmin à travers les townships Bagot, Chicoutimi et Later-
nère; un chemin dans la ligne de division entre les 7 et 8e rangs de (îhicoutimi et i.aterrière

Comté de Sayue.iwij.—CYiexam de Ste. Marguerite.
Bomté de Charlnoi.r.—Un chemin dans De Sales.
Comté de Québec—Vn chemin de Stoneham au lac Beauport.
Comté de l'ortnev/.—Va chemin entre le Petit rang et le 4me Rang do 8trf. Catheriu,»

de Fossambault.

Comté de Champhiin.—Va chemin de St. Stanislas (;rang Ste. Anne) i\ St. Tite.
Comtéu. >St. Matirke.—l^n chemin à partir du chemin de la grande rivière Maehi-

che jusqu au chemin de St, Ktionne; un chemin au front des terres du lor rantr de Sha-
wanigan, *"

Comté de Max^inoihjé.—Vn chemin au eot<5 uurd-e»t de Rivière-da-L.iup, vers Ma-

I
t

4-

La

' ">

tftwio.

Comti tle ./y/ic(fc.—Chemins datiB CathcMt, et àum Kildare.
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i.\

Comté (h Monkalm—Chemina de Regimbai dans Wexford, 6mo de Chertsev à tra-
vers Chilton. "'

Comté dti Denx.Montaffncs.—Ua chemin de la cote St. Patrice, dans St. Colomban,
jusqu à la borne qui sépare St. Colomban de Mille-lBle ; un chemin îi partir du pont pro-
jeté sur lallivière-du-Nord, au bout de la cÔte-St. Rémi, dans la paroisse de Ste. Scholastiquo.

Comte (le rniitiac.~\]D chemin dans l'Islo des Allumettes : un chemin dans l'isle de
t alumet.

Comté de Jiojunenlure.—Plusieurs chemins dans Ilope.
Co»i<é (fe i?mowsK—Un chemin le long de la RiviC-re-Mataue ; un chemin du lîic

gagnant en profondeur au chemin ïaché, dans le tuwnship Duquesne.
Conitédc £ellechassc.—Un chemin partant de la chapelle d'Armairh et conduisant au

moulin de Frs. Thébergc.
Comté de Lévù.—Vn chemin de front dans la concession Iberville, paroisse de St.

Lambert; un chemin de front dans la concession Belvèze.
C'om/^ (/«i^orc/ies^ej-.—Un chemin entre Buckland et St. Malachie ; et un autre d.'

l'rampton au lac Etchemin.
Comté de Beauce.—JJn chemin partant des derniers établissements situés sur les bords

<lu Lac-St.-François, dans Lambton, traversant Adstock et Colraine, jusqu'aux premiers
établissements de Ireland ; un chemin partant du chemin Lambton. dans Forsevth, à
Adstock

; un chemin h travers Aubert Gallion et Shenley.
Comté de Nicolct.—J'n chemin entre Ste. Gertrudo et Gcntilly.
Comté de Mégantic.—Vn chemin entre la paroisse de Ste. Sophie et celle de St. Fer-

dinand
;
un chemin de Somerset, passant à travers Haliùx. Ireland, Colraine, Adstock

jusqu aux établissements de Lambton.
(Jomté de Drummond.—} ?n chemin de St. G uillaume, passant par St. Germain jusqu'à

la profondeur de Durham. ^

Comté d'Arthnbaska.—Vn chemin dans Aston pour joindre celui de la grande ligne
;

" '
liennn pour unir le chemin de Maddington i\ celui qui va aux Trois-Rivières, à ou prèe

de 1 église de Bulstrode
; un chemin de Cho? ter Est !\ Wolfestown.

Comté de Wol/c.—\lu chemin du chemin Goslbrd dans Ham sud, à Weedon.
Comte de Co7nj)ton.—\]n chemin depuis Eaton, passant à travers Newport et Ditton

où II devra intersecter le chemin de Hampden et Bitton, et ensuite se continuer tY travers
Lnesham et Clinton jusqu'à la ligne provinciale.

Continuation du chemin de Hereford et Auckland, pour joindre celui de Hampden et

Un chemin partant du 6me rang de Auckland, dans la direction du lac Mégautic.
passant à travers les rangs 6, 7,8,9, lUetllde Auckland ; delàà travers Ditton, Chasham!
Liinton et se terminant dans Marston.

Boucher de LaBruère,
Clumjé des chemins de colonisation du Boa-Canada.




